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Dans un même char vous pouvez recevoir de tous ces engrais, mais la quantité totale de 
Nitrate de Soude et de Sulfate d’Ammoniaque ne doit pas excéder 20% du contenu du char. 

La livraison sera faite à la date que vous nous indiquerez, entre le 1er décembre 1925 et

.. 16% Ac. Ph. Ass.

.. 48% de Potasse

.. 48% de Potasse

. 15% d’Azote
.25% d’Azote

........................................
Muriate de Potasse . .
Sulfate de Potasse ....
Nitrate de Soude...
Sulfate d’Ammoniaque

ADMINISTRATION: 111 COTÉ DE LA MONTAGNE, 
“dbz.Merm)

Commandez vos Engrais Chimiques 
maintenant.
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NOUS SOMMES El MESURE IE VOUS FOURNIR LES ENGRAIS CHIMIQUES COMPLETS 
INDIQUÉS CI-APRÈS, À DES CONDITIONS AVANTAGEUSES : >

COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE DE QUÉBEC, 114, RUE ST.RAUL.EST..MONTRÉAL

Pesanteur 
des sacs

125 livres
200 “
200 “
167 “
200 "

Nous avons actuellement sur les quais à Québec, une certaine quantité de Phosphate 
Thomas (Scories Basiques) que nous pouvons livrer immédiatement. Ce Phosphate est en 
sacs doubles de 200 livres et titre au delà de 16% d’acide phosphorique assimilable.

Conditions de Paientent : - Traite à vue attachée au connaissement. (Bill of Lading)

Si vous êtes intéressés dans l’achat de ces engrais, demandez les prix et commandez dès maintenant 
afin de vous garantir contre la hausse.

N’oubliez pas que nous pouvons vous fournir la ficelle d’engerbage, pure manille, 650 pieds à 1612 sous la 
livre. Nous payons le fret sur toute commande de 200 livres et plus.

PARAIT TOUS LES JEUDIS•.‘"---------------------------------------======== ______
ORGANE OFFICIEL DE LA COOPERATIVE FEDEREE DE QUEBEC

2



n g

g

f

Pare de la

Q

it

t

f s
I

F *

ESSAYEZ-LE

Lisez le Bulletin de la Ferme

EST LE MEILLEUR 
POUR LE BEURRE ‘

reuv 
amé

if

“ 
I 

be 
O
 r 

7) 
H

Pôur la préparer on doit faire bouillir 
ensemble pendant quelques minutes, l’eau, 
le sel, le salpêtre et le sucre afin d’en ex­
pulser les impuretés qu’ils renferment qui, 
sans cela, provoqueraient l’altération de la 
saumure.
Préparation de la saumure:

Mettez dans une chaudière et faites 
bouillir pendant 20 minutes:
6 gallons d'eau;

22 Ibs de sel blanc;
6 Ibs de sucre;
2 Ibs de salpêtre.

Remuer pendant la cuisson, afin que 
les condiments se fondent.

suivi, plusieurs semaines durant, d’impor­
tants cours concernant la coopération, 
aussi l’organisation, l’orientation et la 
direction des sociétés coopératives.

tures françaises sont aussi négociables, 
mais il est phis difficile d’en obtenir un bon 
prix.”

Un autre homme d’affaires non moins 
compétent, nous dit:

"J’ai consulté plusieurs gérants de ban­
que au sujet du "Soissons". .

“Tous me répondent que jusqu’ici les 
coupons d’intérêt ont été bien payés, 
toutefois il y a risque à placer ses épargnes 
dans tous les placements européens; quelle 
sera la situation de ces villes, provinces ou 
pays demain, dans un mois, dans un an... 
il y a toujours du risque.

“Vous savez qu’il vient d’être tenue une 
conférence internationale pour le désarme­
ment, toutefois, nous lisons dans les jour­
naux que l’Angleterre, le Japon, même les 
Etats-Unis, font voter à leur gouvernement 
respectif des budgets pour la marine et la 
milice plus considérable que jamais, cepen­
dant tous étaient unanimes à prôner le 
désarmement.

"Je crois que ces renseignements vous 
suffiront pour tire» une conclusion vous- 
même.”

La conclusion que nous" tirons de tout 
cela est: achetez plutôt chez-vous. Placez 
vos épargnes dans votre propre pays, fai- 
tes “travailler "votre argent autour de vous 
et contribuez au relèvement des finan­
ces et à la prospérité de votre pays— 
tout en vous exposant à moins de risques 
que si vous envoyez vos économies à 
l’étranger.

COMMENT SALER LA VIANDE DE 
PORC.—Q. J’ai un porc à tuer pour mon 
usage. Seriez-vous assez bon de me dire 
comment saler ce lard pour qu’il se con­
serve bien dans lea chaleurs de l’été?

M. J.-BTE CLOUTIER

Il nous fait plaisir de saluer, à son retour 
parmi nous, notre ancien collaborateur. 
M. J.-Bte Cloutier, inspecteur des Sociétés

à la pénétration du sel et conservé à la 
viande sa belle couleur rouge. Ensuite 
on prend un peu de sucre qu’on appliqué 
légèrement.

Après avoir appliqué le salpêtre et le 
sucre on frotte les viandes avec du sel fin, 
puis on arrange les morceaux les uns à 
côté des autres de manière qu’ils ne se 
déforment pas. Après un jour ou deux on 
procède à la mise en saloir.

On couvre le fond du saloir avec du gros 
sel et on dispose les morceaux (qui ont 
généralement de 4 à 6 pouces) tout au­
tour de la paroi, la “couenne” du côté 
extérieur. Après avoir garni le fond, on 
y répand une couche épaisse de sel, qui 
couvre complètement le lard, et ainsi de 
suite jusqu’à ce que le baril soit plein.

Après avoir laissé macérer pendant 3 
ou 4 jours, on charge les viandes avec des 
poids sur un couvercle à claire-voie, 
après quoi on verse une quantité suffisante 
d’eau froide pour en couvrir les viandes.

Pour conserver les viandes sans altéra­
tion on met un pouce de sel au fond du 
saloir, autant entre chaque rang de viande 
et un pouce et demi au sommet.

Cette méthode de salaison donne d’ex­
cellents résultats.

Saumure.—Certains praticiens préfè­
rent employer, au lieu de l’eau froide, de 
la saumure.
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L’Exposition Provinciale de Québec 
qui se tiendra, cette année, du 5 au 12 
septembre, célèbre les “noces de cristal’ 
de sa municipalisation et l’Exposition 
marche rapidement vers ses “noces d’ar­
gent” et quand on sait que cette entre­
prise a rencontré, dès ses premiers pas, 
les difficultés d’une guerre qui a boule­
versé le monde entier et une crise finan­
cière, industrielle et commerciale qui a 
changé du tout au tout la situation éco­
nomique de l’univers, on peut, sans hési­
tation, féliciter l’administration de Qué­
bec qui a su mener d’une main si dextre 
au bon port la barque de l’Exposition 
Provinciale.

Comme par les années passées 1 Expo­
sition Provinciale va revêtir cette année, 
Un caractère tout agricole, tout en ne 
négligeant pas, naturellement, le carac­
tère commercial et industriel. Des par­
ticipations d’une nature toute spéciale 
intéresseront les milliers de visiteurs qui 
parcourront les palais de l’industrie et 
de l’agriculture. . „

Le Palais de l’Insdustrie, en particulier 
sera rempli à sa capacité. Déjà, trois 
semaines avant l’ouverture de l’Exposi- 
tion, il ne reste phis de lots à louer. Les 
centaines dont disposait la Commission 
ont été cédés aux commerçants non seule- 

" ment de la province de Québec, mais des 
autres provinces, de sorte que les étala­
ges seront aussi variés qu’intéressants et 
instructifs. Il y aura aussi, dans ce palais 
des participations particulières qu’on ne 
manquera pas d’admirer comme celles 
du Canadien National, du Pacifique 
Canadien, de la Banque Canadienne-
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briqus" de produite alimentaires. Il 
faut suivre cette lot Elle est inéluctable. 
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• 2. Pour résoudre votre seconde ques- 
tion, adresser vousà l’inspecteur des 
buntts—jtc.# dFramS.’E: 

Soissong ietautres valeurgeeldeben” 
tures’) etrangères.

Q. Vous disiez à “vos lecteurs, l’autre 
jour, de se méfier des individus qui icolpor- 
tent des valeurs étrangères, allemandes ou 
autres. .

J’ai échangé des bons Canadiens de la 
Victoire contre des “débentures” de Sois- 
sons, France. S. V. P. me dire si j’ai bien

E. " C • . jvhe 4 itle riamenie 27

LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADAaéré, et que l’opération soit faite avee 

dextérité. - .
- Une condition indispensable pour réussir 
dans la salaison du lard, c’est d’avoir tin

; saloir bien propre. . _ . 2 • • 
En temps chauds on emploie ce que l’on 

‘ appelle la salaison sèche, qui est un pro- 
cede sür ? - : . "

Pour opérer, on déposé les viandes sur 
■ une table quelque temps afin qu’éles puis- , 

sent bien s’égoutter, puis on les saupoudre' 
de salpetre fin; où les frotte vigoureuse- 
ment avec la main sur toutes leurs faces, 
pour faire pénétrer le salpêtre, qui aide

Coopératives de la Province. M. Clou­
tier nous arrive de Philadelphie, où il a

Dès le d 
de Québec, 
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de la quali
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heureux de 
accomplis j

Ainsi, 
Nazaire, c< 
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9 résultats de

Nationale, du Departement de l’agri­

culture Fédéral, etc.
Le Palais des Beaux-Arts, qui tient 

lieu, en attendant le grand palais dont 
on va commencer bientôt la construction, 
le palais de l'agriculture, contiendra les 
étalages du département provinciale de a 
l’agriculture qui constitueront l’une des 
plus instructives attractions de l’Exposi­
tion de cettè année. Le motif de ces 

. étalages représentera une ferme modèle 
qui s’étendra sur 86. de long x 13. de 
large et dont les dispositions sont une 
merveille d’ingéniosité. On y verra exac­
tement la reproduction fidèle d’une ferme 
de cultivateur aisé et progressif.

Les entrées du côté des produits de la 
terre sont jusqu’à présent très nombreuses 
et tout indique qu’il y aura record de ce 
côté en particulier au chapitre des pro­
duits de l’industrie laitière.

N’oublions pas non plus de visiter 
cette année les salles des Beaux-Arts 
qui seront Furie des belles attractions de 
l’Exposition.

Enfin, l’on est à préparer dé belles 
fêtes en l’honneur du Mérite Agricole 
dont les Lauréats seront nombreux. U 
est à peu près certain que les cultivateurs 
qui viendront assister à ces fêtes auront 1 
le plaisir et l’honneur de voir réunis 
parmi eux, tous les lieutenants-gouver­
neurs du Dominion qui, invités en congrès 
à Spencer Wood,le 7 septembre prochain, 
tiendront à accompagner l’honorable 
Narcisse Pérodeau, lieutenant-gouver­
neur de la province de Québec, qui a 
accepté-de présider les fêtes du Mérite 
Agricole de cette année.

Bref, on aura raison de dire que l’Ex­
position Provinciale du 7 au 12 septembre 
sera le plus grand événement de l’année. 
Que l’on profite donc, dans toutes les 
campagnes, des excursions qui seront 
organisées sur les divers chemins de fer 
pour venir participer à cette grande ma­
nifestation de notre vie économique ca- 
nadienne-française.

Exposition canine
Il vient d’être décidé qu’une grande 

exposition canine aura lieu à Québec, au 
Parc de l’Exposition Provinciale pendant 
l’Exposition même. On prend des mesures, 
paraît-il, pour en faire la plus grande mani­
festation du genre qui ait encore été orga­
nisée à Québec.

Cette exposition sera sous la direction 
de M. G. E. Letourneau un expert bien 
connu et qui ne manque jamais son coup 
de faire un succès de ces manifestations. 
Cette année, il ouvrira 25 classes qui cor­
respondront à 25 races dont trois sections 
par classe ou par race, soit en tout 75 
sections. . Des coupes seront données 
comme prix: une coupe pour chaque race 
soit 25 coupes. Une coupe d’honneur sera 
offerte pour le meilleur sujet de chaque 
race et cette coupe sera donnée par la 
Commission de l’Exposition. Une autre 
coupe d’honneur sera offerte par le Quebec 
Kennel Club.)

Parmi les conditions de l’Exposition 
on remarquera celle-ci: chaque entrée ou 
inscription exige une piastres pour pre­
mière inscription et 50 centins pour les 
subséquentes. Il faudra 5 entrées ou ins­
criptions pour avoir droit à une coupe pour 
chaque race. 91.33 £1

Cette exposition canine comprendrailes 
sujets de tout le district de Québec.}

fait, et ce qu’est cette ville de Soissons 7

Réponse.—Soissons est une petite ville 
du nord de la France, détruite par laguer- 
re, rasée par les obus. Elle comptait en­
viron 16,000 habitants, et le Département 
de Soissons même, environ 76,000.

Au sujet des obligations (débentures) 
payables en 1836, un courtier sérieux nous 
dit:

“Ces obligations sont garanties par le 
gouvernement français, elles sont payables 
en or et l’intérêt a toujours été payé régu­
lièrement, de même que le montant prévu 
pour l’amortissement...”

“Actuellement, ces débentures valent 
.86%. ($86.50 par $100.00) Comme leur 
taux d’intérêt est de 6%, elles donnent un 
rendement de 712% lorsqu’elles sont ache­
tées à .8632.

“Personnellement, je préfère acheter des 
débentures canadiennes, mais d’un autre 
coté le taux d'intérêt est maintenant pas­
sablement bas pour ces dernières. Les 
débentures de Soissons rapportent beau­
coup plus et elles devraient être assez 
sûres pour quelqu’un qui est exposé à être 
obligé de rentrer dans ses fonds à courte 
échéance, les débentures canadiennes sont 
plus avantageuses, attendu qu’elles sont 
plus facilement négociables. Les dében-
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Comment préparer la saumure?
. Rép. Les viandes peuvent être salées 
en toutes saisons,à la condition que le 
bocal dans lequel on opère soit frais,
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Capital autorisé............. ....................... s 6,000,000-00
Capital payé et: Reserve............ $ 4,500,000.00

- Actif total (au 30 nov. 1924) ..?,.... $40,646,000.00
• ,——-

La seule banque au Canada dont les argents confies à son département 
d’Epargne sont contrôlée par un Comité de Censeurs, ces messieurs exami­
nant mensuellement lea placements faits en rapport avec tels dépôts. $ *

Conformément aux règlements approuvés par ses actionnaires fora de d* 
, fondation, cette banque ne prête pas d’argent à ses directeurs. a

"" Peoond Conn dkdminlddoni"C Iwnsr
L’HONORABLE SIR HORMISDAS LAPORTE siudi

-: , M. TANCREDE BIENVENU .1.1. ,905 
"TSkowans N.pmmonkau"
Lieutenant-Gouverneur do in Province de Quebec.

350 Succursales et Sous-Agences dans les Provinces de Québec, d’Ontario 
du Nouvenu-Brunswick et de I‘Tle-du-Prince-Edouard.

Rés. Tel. 1385w Bureau Tel 1022w.

CHARLES M. LE TARTE
Avocat— Advocate

— DE —
LE TARTE * RtOUX

SX rue St-Joseph, Québec.
COLLECTION * REGLEMENT
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Choix 
No. 1
No. 2
No. 3
No. 4
No. 2
No. 3 

' No. 2
No. 3

Agneaux..
Veaux..■..
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rent immédiatement de s’affilier à la Coopérative Fédérée.

Coopérative du Lac Etchemin, Dorchester.
Depuis plusieurs mois déjà les cultivateurs de la paroisse de 

Sainte-Germaine de Dorchester sollicitaient l’aide de leur agronr /ne, 
M. E. Massé, pour s’organiser sur des bases solides, de coopération. 
Leur but est maintenant atteint et à leur assemblée du 13 août cou-

Quantité
16
10
10
4
1
1
6

11
1

Prix payés
13
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Consignation faite au mois d’août, 1925.

Quantité Classe
...................  46 Choix

plus intéressés à laisser entendre que les agneaux de monsieur un tel Dans le but d’éviter tout retard dans la correspondance qui sera 
‘“sont des bons No. 1, plutôt que de l’informer que la qualité de ses adressée à la Coopérative Fédérée de Québec, vous voudrez bien à 

gneaux peut facilement être appelée choix. l’avenir ajouter l’indication suivante sur toutes les enveloppes qui
Il existe entre ces deux systèmes une très grande différence, à nous seront adressées à Montréal: Boite postale 326.

savoir que celui qui achète pour son commerce personnel bénéficie De cette manière vos lettres nous parviendront beaucoup plus 
entièrement sur les bonnes qualités, tandis qu’à la Coopérative rapidement. Cette formalité devra être remplie quand bien même 
chacun reçoit la pleine valeur de la marchandise qu’il nous expédie, vos enveloppes seraient déjà imprimées à notre nom.

EzDagnON m
OOULlWMttWe

Cette revue est conmaorce an» 
interets de is ferme et du foyer 
rural.
.osolsers sn 

ciens agricoles, assistes de colla: 
borateurs occasionnels et de 
correspondants de diverses i08. titutions agricoles. Toute col- 
laboration est sujette au con- 
trole du directeur.

Le correspondance conoer- 
nant la redaction doit s’adres 
MT au Directeur du "Bulletin 
de la Ferme’, Case postale129 
Haute-Ville, Québec.

171 Choix 9
71/No. 1 18
9 ' No. 2 7
1 No. 3 6
5 No 1 1422 rant, les membres autorisèrent leur bureau de direction à étudier et

Il se trouvera encore des acheteurs ambulants pour critiquer accepter, s’il y a lieu le contrat d’affiliation avec la Fédérée. Le bu- 
les résultats et laisser entendre au public que si, par exemple, on ne reau de direction qui s’est réuni le même jour acceptèrent, séance 
leur vendait que des agneaux ou des porcs de choix, eux aussi paie- tenante, le contrat d’affiliation qui fut signé immédiatement par le 
raient des prix élevés, mais ils se gardent bien de renseigner le cul- président et le secrétaire de la coopérative locale, 
tivateur et de lui dire, lorsqu’il fait l’achat de son stock, quelle est
la qualité de telle ou telle bête; Ces commerçants sont beaucoup Avis aux cultivateurs qui font affaires avec la Coopérative Fédérée
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Page de la Coopérative Fédérée de Québec. Si nous avions plus d’espace, il nous ferait plaisir d’intéresser
y — , e p , y , , , le rapport de plusieurs cas semblables dont les résultats peuventLa Coopérative reaeree et rivaliser avec ceux de la société coopérative de Saint-Nazaire, cette 

année même, quoique la saison des expéditions d’animaux vivants son oeuvre ne soit pas encore bien avancée.
1 1 ............ Vous avez là un exemple du travail d’éducation que la Coopéra-y . « • x tive Fédérée poursuit pour le département des animaux vivants.rTCUVe que la classification aide a Nous pourrions également mettre sous vos yeux les résulats obtenus 

améliorer la qualité des produits sxaveveaeréesnnanvpdne,"cinstpaos.nodyntonezieçlesusae.ls.enRs; 
g . TE) d’érable, saumon de Gaspé etc.

Dès le début de l’organisation de la Coopérative des Fromagers Ce système de classification est maintenant admis et reconnu 
de Québec, qui fait aujourd’hui partie de la Coopérative Fédérée de par la classe agricole en général qui en retire les meilleurs avantages. 
Québec, l’on a mis en vigueur un principe essentiel pour l’amélioration
de la qualité de nos produits, c’est celui de la classification. De nouvelles Coopérative locales s’affilient à la Fédérée.

Malgré la lutte plus ou moins juste que l’on ait faite, particu- Au cours de la semaine du 10 courant, trois nouvelles coopéra- 
lièrement au département des animaux vivants, sur cette question de tives locales se sont affiliées à la Coopérative Fédérée, 
classification, le principe fait son chemin etraujourd’hui nous sommes Saint-Octave de Matane. 
heureux de donner à nos lecteurs une preuve évidente dés progrès -
accomplis par certaines de nos coopératives locales. Mardi soir, le 10 août, sous la présidence de M. J.-B. Millette,

Ainsi, au mois d’août 1923, la coopérative agricole de Saint- agronome de Matane, se tenait à la salle publique de cette paroisse, 
Nazaire, comté de Bagot, nous faisait l’expédition d’un char d’ani- la réunion des membres de la, Société Coopérative de Saint-Octave, 
maux vivants composé de porcs, agneaux, moutons et veaux. Les récemment organisée par une quarantaine de cultivateurs de cette 
résultats de la classification furent les suivants: localité. A cette assemblée générale on procéda à l’élection du bureau

de direction et une résolution fut aussi passée à l’effet d’autoriser 
Consignation faite au mois d’août, 1923. ce dernier à étudier et affilier si jugé à propos, leur coopérative locale

Prix payés. à la Coopérative Fédérée.
A l’assemblée du bureau de direction qui eut lieu le soir du même 

10 jour, il fut unanimement résolu que le président de la société M. Geor-
9 ges Dubé, et le secrétaire-gérant et J.-N. Bérubé, soient autorisés à 
8 signer le contrat d’affiliation.
6y, St-Eloi de Témiscouata.

6 Mercredi soir, le 12 avril, les cultivateurs de Saint-Eloi se réu-
nissaient pour se choisir des directeurs et un secrétaire-gérant qui 

72 devront à l’avenir conduire aux succès les opérations de leur coopé- 
Après deux années de travail éducationnel de la part du gérant rative locale.

de cette coopérative, M. J.-N. Bérard, qui s’est rendu compte lui Sous la présidence de M. Godbout, ex-député du comté de Té- 
même de la valeur de notre travail, parce qu’il a accompagné plusieurs miscouata, M. Domina Fortin, agronome du district, donna une 

i expéditions sur le marché de Montréal, les résultats sont très satis- causerie qui, comme toujours, intéressa vivement les cultivateurs 
(2 faisants et le tableau ci-dessous nous en fournit une preuve évidente: présents. Puis l’on causa ensuite de vente et d’achats en coopération.

Les membres se sont vivement intéressés à ce mouvement et décidé

"ioi pli . 
. $ 5,000,00000 

.$4,500,000.00 . $40,646,000.00 C
' h • ato?

confies à son département 
buts, ces messieurs exami-: 
it avec tels depots. F 
es actionmaires fors de’sa 
ses directeurs. a
donl"

AS LAPORTE 
Wr£. ( 
NU . 1.1. 
s-Censeurs
DEAU 

de ont* -
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du Département de rAgi- 
déral, etc.
iis des Beaux-Arts, qui tient 
ttendant le grand palais dont 
mencer bientôt la construction, 
le l’agriculture, contiendra les 
lu département provinciale de a 
re qui constitueront l’une des 
ictives attractions de l’Exposi- 
ettè année. Le motif de ces 
eprésentera une ferme modèle 
dra sur 86. de long x 13. de 
font les dispositions sont une 
d’ingéniosité. On y verra exac- 
reproduction fidèle d’une ferme 
teur aisé et progressif.
rées du côté des produits de la 
jusqu’à présent très nombreuses 
dique qu’il y aura record de ce 
articulier au chapitre des pro- 
industrie laitière.
ans pas non plus de visiter 
iée les salles des Beaux-Arts 
; l’une des belles attractions de 
an.
l’on est à préparer de belles 
l’honneur du Mérite Agricole 
Lauréats seront nombreux. Il 
près certain que les cultivateurs 
ront assister à ces fêtes auront 
et l’honneur de voir réunis 

x, tous les lieutenants-gouver- 
Dominion qui, invités en congrès 
Wood,le 7 septembre prochain, 

à accompagner l’honorable 
Pérodeau, lieutenant-gouver-

la province de Québec, qui a 
le présider les fêtes du Mérite 
le cette année.
n aura raison de dire que l’Ex- 
rovinciale du 7 au 12 septembre y) 
us grand événement de l’année.

profite donc, dans toutes les 
s, des excursions qui seront 
s sur les divers chemins de fer 
ir participer à cette grande ma- 
n de notre vie économique ca- 
française.

Pel. 1385w Bureau Tel 1022w.

RLES M. LE TARTE
Avocat— Advocate

— DE —
LE TARTE * RIOUX

e St-Joseph, Québec.
LLECTION & REGLEMENT
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Notre histoire en août (Suite)

des discours, i

0

IU. HI
IX.

1926.
Le prix de la bière,—A Mont­

réal, depuis mars dernier, grâce 
à la concurrence de la Brasserie 
Frontenac, les amateurs de bière 
pouvaient se procurer la blonde 
liqueur au prix relativement mo­
dique de $1.10 la douzaine de 
bouteilles. Mais ces jours-ci, il y a 
grincement de dents chez les 
assoiffés du bouilllon d’orge et

les hustings.
—Il en faut,..
—Oui, mais pas trop. Ondevrait faire 

ici comme en France: afficher les décla­
rations et les principes des deux, trois ou 
quatre candidats et limiter le nombre

Vieux temps. 
Vieilles choses

ployer, c 
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avait per 
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pays pou 
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Triste mais vrai.—M. Thomas Poulin, 
journaliste ouvrier de longue expérience, 
écrit dans “L’Action Catholique”;

“C'est une chose triste, mais devenue 
nécessaire que de dire franchement à ceux 
qui veulent, sans raisons suffisantes, quitter 
la campagne: telle est la situation qui vous 
attend en ville. Depuis cinq ans, chaque 
hiver, à Québec, il y a eu régulièrement 
2,000 chômeurs. Ce fut la même chose 
à Montréal, à Ottawa, à Toronto et ail­
leurs. Dans les villes américaines autre- 
fois si actives, le chômage est aussi établi 
en permanence. On nous rapportait en­
core l’antre jour, qu’après deux ans d’un 
chômage partiel, les ouvriers d’une ville 
importante voyaient leur industrie fermer 
ses portes pour une période non déter­
minée. Les corps publics ont dû voter des 
secours et les conférences de Saint-Vincent 
de Paul n’ont pu fermer leurs livres où 
s’accumulent les déficits, car le chômage de 
l’hiver dernier n’a pas encore entièrement 
disparu”.

Les prochaines élections. Le ré­
sultat des dernières élections au Nou- 
veau-Brunswick, où, comme dans la 
Nouvelle-Ecosse, les conservateurs pro­
vinciaux ont renversé l’administration 
libérale—par une forte majorité— laisse 
beaucoup de gens sous l’impression que 
les élections générales fédérales auront 
lieu cet automne.

acheté <? 
cent—qu 
dont cen 
Puis, ave 
l'avait ré

Quand donc aurons-nous l'énergie 
(et le gros bon sens) de donner à l’en­
fance et à la jeunesse une éducation qui 
lui inspire l’horreur du vol et des injus­
tices de tout genre. Si le vieux dicton 
“Qui vole un œuf vole un bœuf”, est 
vrai, que penser donc des malandrins 
qui, de gaité de cœur, et en quelques 
minutes, volent des minots de pommes 
ou autres fruits, et détériorent des ar­
bres pour une va leur encore beaucoup 
plus considérable que celle du fruit de 
leur larcin. Il n’est que logique de con­
clure que, dans l’occasion, on peut s’at­
tendre à n’importe quel méfait de la part 
de pareils individus.

Loi de chasse.—Nous avons à 
maintes reprises publié la loi de 
chasse de la Province de Québec. 
Commencement de septembre, 
c’est le temps dé la relire.

Vieux temps, vieilles choses.— 
La Commission des Monuments 
historiques demande l’aide du 
public pour la conservation de 
nos monuments, sites, édifices 
historiques et autres reliques du 
passé. Pierre Fouille Partout 
traitera la semaine prochaine de la 
question.

“Vêtir celles qui sont nues, on 
(a mode de 1925”.—Tel est le 
titre d’un remarquable article 
d’un écrivain français, Janies de 
Coquet. L’article répond au titre. 
Puisse-t-il contribuer quelque peu 
à améliorer la mode que le Vieux- 
Monde imposera à ces dames en

1 Les 15-16 et 17 septem bre
I - GRANDE EXPOSITION
B AGRICOLE à MONTMAGNY
I Demandez la liste de prix en 
I écrivant au Président ou au 

H Secrétaire.

Si ces prévisions, qui paraissent assez 
, fondées, se réalisent, ce que nous allons 

en entendre encore, cinq ou six semaines 
durant, de balourdises, de blagues, de 

, farces et de farceurs!
| Ces scènes électorales, qui amusent 
, toujours les badauds, mais n’avancent 
, en rien la chose publique— au contraire 
| —nous rappellent le dialogue suivant, 

entendu il y a quelque vingt ans entre 
’ deux hommes sérieux, patriotes éclai- 

rés, qui déploraient certaines côtés «ridi­
cules de nos mœurs politiques.

I —Comment, Polydore, vieux philo-
1 sophe, tu t’occupes d’élection?

—Jamais de la vie! mais j’aime à voir 
• les naïfs des deux partis s’escrimer sur

DU 5 au 12 SEPTEMBRE 
Soyez à Québec 

pour visiter la grande et belle 
EXPOSITION 

PROVINCIALE.

de houblon. La Frontenac s’es- 
fusionnée avec d’autres brasse 
ries, et du coup le prix du contenu 
des bouteilles est monté — et pour 
y rester, parait-il—à $1.80 la 
douzaine. Pourtant, d’après un 
rapport que nous publiions der­
nièrement, les brasseries, depuis 
des années, font des profits de 
100 et même de 115%.

On s’étonne après cela que le 
peuple besogneux fasse fermenter 
lui-même de l’orge et du houblon!

La production de la vache Ayrshire 
Briery Lass 85707—la propriété de la 
Station Expérimentale de Ste-Anne de la 
Pocatière, Qué.,—depuis le 5 mai au 5 juin 
inclusivement, a été de 3,040 lbs de 4.2% 
de gras. Durant 5 jours de cette période elle 
produisit 100 lbs de lait et plus par jour.

Elle semble être bien disposée à conti­
nuer son haut record et voici sa production 
pour les mois de mai, juin et juillet; mai 
3,028 lbs; juin: 2,494 lbs; juillet: 2,243. 
lbs, formant un total de 7,965 lbs de lait 
pour trois mois. La moyenne du test est 
de 4.2%, équivalent à 335.53 lbs de gras. 
Cette production est considérablement au 
dessus d’aucune autre vache Ayrshire pour 
une période de 3 mois, et au dessus de la 
production moyenne des vaches de notre 
pays. Briery fut traite quatre fois par 
jour du 5 mai au 5 juin, depuis lors elle est 
traite trois fois le jour. 1 t‘

Née le 10 mai, 1916, élevée par D. C. 
McIntyre, Newington Ont., elle fut’vendue 
à son frère W. McIntyre, de1 Finch, 
Ont., et achetée par.J.-A. Ste-Marie, pour 
la Station Expérimentale de Ste-Anne-de- 
la-Pocatière, Québ., le 27 novembre, 1923. 
Elle descend de Imperial Beauty de 
Springbank (41071) et de Netherton 
King Theodore (imp.) 35757)—qualifié 
au R. O. avec 26 filles et 31 records.

Par ui 
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—N’oublie pas que les discours sont 
une des rares distractions du peuple, sur­
tout à la campagne...

—Les discours de hustings, Polycar-: 
pe, ont plus corrompu, plus vicié, plus 
dénué l’intelligence du peuple que le 
“tant par vote”.

— 11!

Adam fut un pauvre homme 
De se laisser tenter 
Par un morceau de pomme 
Qu’il ne put avaler;
Sa femme, sans cesse 
Le tourmente, le presse, 
D’en manger un p'tit, (1) 
Disant que la sagesse, 
Que le diable avait dit, 
Etait dans ce fruit.... •

(1) Dans certaines campagnes de 
France UN p’tit s’employait autrefois 
pour un peu. Or les vers ci-haut consti- 
tuent le premier des vingt-quatre cou­
plets d’un vieux noël breton que l’on 
chantait encore au siècle dernier, et qui 
passe en revue les évènements néfas­
tes dont l’humanité a été la victime, 
ou s'est rendue coupable, depuis que les 
premiers maraudeurs, Adam et Eve, 
furent si exemplairement punis pour 
avoir détaché de l’arbre une pomme qui 
ne leur appartenait pas. Que de stro­
phes il faudrait ajouter à ce vieux chant 
si l’on voulait' relater les dégâts, les mé­
faits et même des malheurs qu’engen- 
drent, en une seule saison,1 dans la Pro- 
vince, les maraudeurs de vergers, 
petits et grands. ! * ‘

Graiss de sagesse. Miettes de bon sens
, ------------------------- t

La minute pour Dieu
Les heures sont les messagères de Dieu 

qui viennent apporter une grâce de sa part 
et qui ont mission de redire au ciel l’acceuil 
que nous leur aurons fait.

Près de la mer

Le Dieu que je prie, 
A fait ma patrie 
De flots spacieux, 
Je ne connais du monde 

\ Que l’azur de l’onde
Et l’azur des cieux.

(Le Mousse).

—Oui, n’importe quel farceur avec un 
proverbe, avec un jeu de mot, avec une 
blague bien appliquée peut défaire le 
meilleur discours prononcé par le meil­
leur homme d’Etat.

—Je le confesse...

Et encore, ces réflexions d’un connais­
seur, assez peu scrupuleux pourtant, 
mais fin observateur, Pierre Voyer, dis­
paru de la scène il y a quelques années:

“La liberté de tout dire, n'est-elle pas 
“un trop bon moyen d’ôter aux hommes 
“actifs et d’esprit pratique la chance de 
“faire quelque chose?

“En termes moins choisis:
“Les gueulards à outrance ne gênent- 

“ils pas les entreprises utiles, les initia- 
“fives désirables?

“Consultons notre mémoire: quelle 
“est la grande œuvre d’intérêt public 
“dont nous jouissons et nous réjouissons 
“qui n’ait été, à l’heure du début, gênée, 
“peut-être mise en danger, par les forts 
“en paroles, par les discoureurs des coins 
“des rues, des places publiques, des hus- 
"tings, des conseils municipaux et des 
“enceintes parlementaires?

“Alphonse Karr parle avec amertume 
“des forts au billard qui font et défont 
“ lés gouvernements.”

—Etc., Etc., Etc.... 1

Une tonne productrice 
Ayrshire à Ste-Anne- 

de-la-Pocatière

. 6 août
1858. Le ministère Cartier-Macdonald, 

ayant comme chef Georges-Etienne Car­
tier, est assermenté et commence à admi­
nistrer le Canada sous l’Union.

1880.—Emeutes à Toronto à l’occasion 
d’une insolente parade d’orangistes. ?

1919.—Une convention libérale, tenue 
à Ottawa, choisit l’honorable McKenzie 
King comme chef du parti libéral et leader 
de l’opposition au parlement. Son prin­
cipal concurrent fut l’hon. M. S. Fielding, 
auquel la plupart des députés de la Pro­
vince de Québec préférèrent M. King.

Le 7 août
1752.—Sous la domination française, 

M. de Quesnel est nommé gouverneur du 
Canada.

1812.—Les miliciens Canadiens-fran­
çais repoussent les troupes américaines 
à la Rivière-aux-Canards.

1865.—Le ministère Belleau-Macdonald 
sous le Canada-Uni prend charge des 
affaires. . ?

Le 8 août
1656.—Olivier Cromwell (président du 

commonwealth ou république' d’Angle- 
terre) concède aux Trois Associés de larges 
territoires de la Nouvelle-Ecosse et du 
N ou veau-Brunswick.

1860.—Le prince de Galles, plus tard le 
roi Edouard VII, arrive à Québec.

1862.—Mort de Sir Allan McNab, ex- 
prer ier ministre du Canada.

1897.—Mgr Bruchési est sacré évêque 
de Montréal.

Le 9 août . .
1757.—Montcalm prend le fort William 

Henry, aujourd’hui Plattsburg, N. Y.
1840.—Le Montreal Advertiser, premier 

journal quotidien au Canada, voit le jour 
à Montréal.

Le 10 août
1691.—Bataille de Laprairie.
1764.—Le général Murray devient gou­

verneur du Canada.
Le 11 août 1884.—La voie principale du 

C. P. R., de Montréal à Toronto, est ou- 
verte au trafic.

Le 12 août 1615.—Le père LeCaron, 8. J., 
célèbre la première messe au pays des 
Hurons, ou Huronie, aujourd’hui comté de 
Simcoe, Ontario. ; :

Le 13 août 1642—M. de Montmagny, 
deuxième gouverneur de la Nouvelle- 
France, jette les bases du fort Richelic u, 
aujourd’hui Sorel.

ELLE GUÉRIT SOI 
RHUMATISME

Ayant connu malheureusement ce que sont 
les souffrances terrible» qu’occasionnent le rhuma- 
tisme, Mme J. E. Hurst, qui demeure au No 204 de 
l’Avenue Devis, D 61 Bloomington, III. est ai re- 
connaissante d’avoir été guérie qu'elle est anxieuse 
de révéla à toute autre personne qui en souffre 
comment se débarrasser de cette torture par un h 
moyen simple, à la maison.

Mme Hurst ne vend rien du tout. Découpes 
tout simplement cette annonce, adresses la lui, 
mentionnant vos nom et adresse, et elle vous four­
nira tous les renseignements très appréciables 
gratuitement. Ecrivez-lui de suite avant que voua 
mettiez cela en oubli.

1925 AOUT LR"cou. LC.
8 29 Décollation de S. Jean-Baptiste. 5.10 6.39 3.32 Mat ’
L 31 S.N.çMOnd"Nonnat, conloeeur. 5.13 6.35 $.8 1 88

SEPTEMBRE
M 18. Gilles, abb6. 5 15 6 33 6 06 3 09
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J 3 S.Mansuy, éveque et confesseur. 5 17 6 30 7 15 5 43
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M. Cornichon dire “mon char, ma 
machine, mon Touring, mon auto,” 
ces paroles avaient été rapportées 
à M. Jéhu, qui s’écria aussitôt: 
“On va voir d’abord si elle est 
payée sa belle riggin. ..”

Cette fois, il voulait être sûr de 
ne pas manquer son coup. Il n’en­
tendait pas que l’huissier revînt 
bredouille, s’il tentait une saisie. 
C’est pourquoi, tout en s’affairant 
consciencieusement aux fins de 
découvrir le propriétaire de la 
riggin, M. Jéhu, conformément au 
précepte de Boileau, se hâtait 
lentement avant de lancer un huis­
sier aux trousses de Pierre ... et 
de son “char”.

Pendant ce temps-là, il se dérou­
lait, sous le toit des Vestedelaine, 
des évènements d’une importance 
si considérable que si M. Jéhu eut 
seulement pu les soupçonner, on 
aurait entendu d’un bout à l’au­
tre du village de St-Agricole sa 
voix de Stentor vouer Pierre et les 
Vestedelaine à toute les malédic­
tions. Si lé maquignon eut su ce 
qui se passait, il eut éventé les 
sacres, selon la pittoresque expres­
sion de l’un de nos personnages 
secondaires.

Aussi, l’auto qui avait amené 
Pierre et son compagnon était à 
peine entrée au village qu’Amoro- 
sa, la pensionnaire de M. Jéhu, 
et celui-ci, se préoccupaient de 
savoir à qui elle appartenait. Tous 
deux nourrissaient déjà le secret 
espoir d’une saisie effective, cette 
fois. Des enfants ayant entendu !

Les mufles ou coch.,.. de la route (° road hogs”).— 
La plaie de Vauto.— Qaelques chiffres

Et il-y avait de quoi!
(A suivre)

"MARIETTE, depuis quelques jours, con- 
fectionnait des fines pâtisseries, des 

desserts savants et compliqués.”

Il résulta de cette petite guerre 
un peu plus de' sympathie de 
la part des Vestedelaine envers 
M. Cornichon. Ce sentiment s’ac­
crut encore à la nouvelle que 
Pierre avait fait tenir à M. Jéhu 
le prix du défunt Pur Sang, soit 
$35., conformément à l’évaluation 
du tribunal qui avait condamné 
l’amoureux de Mariette. .

M. Jéhu et son alliée, demoiselle 
Amorosa, n’en continuaient pas 
moins de publier par tout le village, 
et même au-delà, que Pierre devait 
encore tous les frais de cour et ne 
voulait ou ne pouvait les payer; 
que M. Jéhu avait tenté une saisie 
des gages de Pierre, mais que celui- 
ci, avec l’aide de son avocat, avait 
pu manœuvrer de manière à ce 
que son salaire restât intangible. 

2 I y a toutes espèces de filouteries, 
dans le monde”., insinuait la câ­
line Amoro sa. “C’est une petite 
"crasse";, déclarait péremptoire­
ment et avec conviction M. Jéhu, 
et je comprends pas que le bon­
homme Vestedelaine endure ça, 
dans sa maison; un homme d’égli­
se comme lui! Eh! vieil hypo­
crite!. .

La déconvenue qu’avait subi 
le maquignon à l’occasion de la 
tentati de saisie l’avait exaspéré 
au possible, et lui faisait méditer 
une revanche.

Par une belle matinée de la belle 
saison suivante, une brillante au­
tomobile, portant deux voyageurs, 
s’arrêta à la porte du père Veste- 
dalaine, à St-Agricole.

L'automobile, d’apparence toute 
flambante neuve, était un Touring 
Ford, et, contrairement aux peu­
ples heureux, avait déjà une his­
toire, qui va se prolonger avec des 
péripéties diverses.

Ce véhicule en était un d’ecca- 
g sion, de "seconde main”, pour 

nous servir d'un anglicisme telle­
ment invétéré qu’il menace de 
passer dans U langue écrite. Notre 
ami Pierre Cornichon avait 
acheté cette voiture au prix de 
cent— quatre-vingt-cinq piastres, 
dont cent payables après un an. 
Puis, avec l’aide d’un copain, il 

‘ l'avait réparée, overâlée, pour em- 
ployer, cette fois, un affreux bar­
barisme, et l’avait tellement bien 
vernie qu’elle paraissait toute 
flambante neuve. “Cette machine, 
avait pensé Pierre, me sera bien 
utile dans mes courses à travers le 
pays pour le compte de "La Cala­
mité Publique” ou du "Comptoir 
des Bretteurs”, qui moyennant 
commission requéraient asse sou­
vent ses services, soit comme 
chauffeur, soit comme solliciteur 
ou agent.

Les deux voyageurs, mis avec 
recherche', et à la dernière mode, 
astiqués et musqués comme de 
parfaits muscadins, tout aussi 
brillants et luisants que le Touring 
Ford lui-même, n’étaient autres 
que Pierre et un employé régulier 
de “La Calamité Publique”, M* 
Bourzail.

Mariette n’était pas sans savoir 
que son amoureux pouvait lui arri­
ver d’une minute à l’autre, mais 
elle n’en avait soufflé mot à per­
sonne, pas même à sa famille. 
Celle-ci, toutefois, à la fréquence 
et à la succulence des fines pâtisse- 
ties et des desserts compliqués et 
savants que Mariette confection­
nait et servait depuis quelques 
jours, avaient fini par soupçonner 

' anguille sous roche, La famille 
s’abstint cependant de taquiner 

11 - Mariette ou de lui lancer des bro 
carts. Et voici pourquoi. Depuis 

( quelque temps, les actions de 
Pierre avaient monté dans l’esti­
me des parents de la jeune fille en 
raison directe de l’animosité, qui 
allait toujours crescendo, entre 
les familles Vestedelaine et Jéhu, 

r animosité soigneusement entrete­
nue et cultivée par mesdames Eu- 
rimie, d'une part, et Amorosa, d’au­
tre part. De leurs camps opposés, 
madame et mademoiselle, mues 
par les ressentiments que l’on sait, 
ne cessaient de souffler sur le feu, 
s'efforçant d'accroftre encore et 
toujours le malaise qui régnait de- 
jà entre M. Jéhu et les Vestede­
laine.

Ille partie. Roublards et Marie, on La crédulité publique
JAeR-WAVRA---

IX.L'automobile de Pierre et les convoitises de II. Jéhu

Le' “Bulletin de la Ferme” publiait 
l’autre jour un grain de sagesse plein 
de bon sens. La sagesse et le bon sens 
sont deux sœurs qui vont toujours 
de compagnie.

Il dénonçait l’égoïsme et la grossiè­
reté de certains automobilistes, qui se 
croient tout permis parce qu’ils se 
promènent dans un petit Ford ou une 
grosse limousine. Ce sont, d’après la 
pittoresque mais assez peu courtoise 
expression américaine,les “road hogs,” ce 
qui se traduit en français par “cochons 
de la route”. Ce sont les chauffeurs qui 
s’amusent à éclabousser les passants les 
jours de pluie ou qui dans les rencontres 
né cèdent que parcimonieusement le 
terrain et vous jettent parfois dans le 
fossés. —

Notre directeur, toujours poli, a 
trouvé une expression distinguée pour 
qualifier ces butors; il les appelle les 
mufles de la route. (1) L'expression est 
assez bien trouvée: le mufle est en 
général gros et laid, un personnage dé­
sagréable, sot et peu estimable. L’au­
tomobiliste qui prend toute la route 
pour lui-même est tout cela et quelque 
chose de plus: c’est un cochon qui 
bouscule, écrase tous ceux qui appro­
chent de son auge. “Tout pour moi, 
rien pour les autres”, c’est son motto. 
“La route a été construite pour moi, 
ôtez-vous ou je vous frappe, je vous 
écrase, je vous tue!

Depuis le commencement de la sai­
son. on a enlevé leur permis à deux 
cent cinquante de ces mufles dans la 
province de Québec. Mais il reste 
encore des honnêtes gens. Ceux qui ont 
du respect pour autrui et de la pitié 
pour ceux qui sont obligés d’aller à 
pied, devraient se liguer pour faire 
disparaître cet égoïsme méprisable.

L’automobile est une belle invention, 
mais quand elle nous éclabousse de la 
tête aux pieds, et surtout quand elle 
menace de nous tuer, nous sommes plu-

et feuilleton d'actualité parC. L'Habitant 

PIERRE CORNICHON
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tôt portés à croire que c’est une inven­
tion du diable.

Puisque nous y sommes, parlons un 
peu de la manie de la grosse et de la 
petite auto, devenue une véritable épi­
démie. Quand on pense que dans la 
seule province de Québec, il n’y a pas 
moins de cent mille autos pour une 
population de deux millions et demi! 
C’est à se demander si un grand nom­
bre de nos gens n’ont pas perdu la boule!

Avons-nous les moyens de nous payer 
le luxe de tant de machines? Voyons 
un peu ce que nous coûte la fièvre de 
l’auto. Ce calcul est d’un économiste 
qui s’y entend.

“Ce n’est- pas exagéré de dire que 
chaque auto coûte mille piastres. Mul­
tiplions ce chiffre par 75,000 et tout 
de suite nous avons une dépense de 
soixante et quinze millions de piastres.

“Evaluons à trois cent piastres par 
a née et par auto le coût d’entretien: 
icence, usure, huile, gasoline, répa- 
rations, etc.

“Il faut donc enregistrer vingt-deux 
millions et demi par année pour les 
dépenses courantes.

“Si nous y ajoutons l’intérêt de ce 
capital, soit deux rallions et quart, nous 
atteignons la somme fabuleuse de cent 
millions de capital roulant dépensé 
en pure perte au bénéfice de nos voisins, 
car ce n’est un secret pour personne, 
l’auto et ses accessoires nous viennent 
presque totalement des Etats-Unis.

“Si nous voulons pousser jusqu’au 
bout l’analyse du gaspillage insensé 
occasionné par l’abus de l’auto, éva- 
luons, si possible: u) la perte de temps; 
6) les toilettes et le luxe; c) les maisons 
mal entretenues, le dégoût des travaux 
domestiques, le coût d’entretien des 
grandes routes; d) le capital humain: 
personnes "tuées et vies détruites.”

Ce calcul épouvante. Comment s’é­
tonner après cela qu’il y ait de la misère 
en certains milieux, que la crise écono­
mique dont souffre tous les pays se 
prolonge indéfiniment ? C’est l’auto qui 
sous prétexte de bien-être crée la mi­
sère. La gasoline en brûlant dévore 
les économies du peuple.

Mais nous devons en prendre notre 
parti: la plaie de l’auto est avec nous 
pour y demeurer j usqu’à la fin du monde / 
—à moins que Fon ne découvre d’ici 
là quelque chose de pire.

Efforçons-nous toujours, pour notre 
part, de limiter ses ravages,. et nous 
aurons bien mérité de la patrie.

Pierre Fouille-Partout.
(I) Note de h rédaction.—Le compli­

ment revient de droit à l’excellente revue 
L’Automobile au Canada, à qui nous avons 
emprunté l’expression mufles delà route. 
A elle comme à nous, la traduction de 
road hogs répugnait sans doute, et pour 
cause.

L’ÉPARGNE IB CULTIVATEUR
Le cultivateur doit placer ses épargnes 

dans sa ferme d’abord.
S’il lui en reste, il les placera en OBLI­

GATIONS, première hypothèques des in- 
dustries qui font vivre l'agriculture, en 
commençant par celles de sa province, ou 
en titres d’emprunt émis par le gouverne- 
ment, les municipalités, les fabriques, 
tes écoles de cette même province.

Pour toutes indications et suggestions 
utiles, s’adresser à la maison qui a le plus 
fait pour l’émancipation économique du 
Canada français.

Versailles-Vidricaire-Boulais, (limitée). 
Montréal, rue S.-Jacques, immeuble 
Versailles.

Les miliciens Canadiens-fran- 
issent les troupes américaines 
re-aux-Canards.
Le ministère Belleau-Macdonald 
Canada-Uni prend charge des

Le 8 août
Olivier Cromwell (président du 
ealth ou république' d’Angle- 
cède aux Trois Associés de larges 
i de la Nouvelle-Ecosse et du 
Brunswick.
Le prince de Galles, plus tard le 
ird VII, arrive à Québec.
Mort de Sir Allan McNab, ex- 
ainistre du Canada.
Mgr Bruchési est sacré évêque YI 
réal.

Le 9 août . .
Montcalm prend le fort William g 
ajourd’hui Plattsburg, N. Y. $
-Le Montreal Advertiser, premier 
uotidien au Canada, voit le jour y 
éal.

Le 10 août
-Bataille de Laprairie.
-Le général Murray devient gou- 
du Canada.
août 1884.—La voie principale du 
de Montréal à Toronto, est ou-

' trafic.
oût 1615.— Le père LeCaron, S. J., 
a première messe au pays des 
ou Huronie, aujourd’hui comté de 
Ontario, c: —eci I
août 1642—M. de Montmagny,

: gouverneur de la Nouvelle- 
jette les bases du fort Richelieu, 
hui Sorel.
_______ - ........ .... — , . |

LLE GUÉRIT SOI
RHUMATISME

connu malheureusement ce que sont 
mees terrible» qu’occasionnent le rhuma- 
te J. E. Hurst, qui demeure au No 204 de 
Davis, D 61 Bloomington, II. est ai re- 
rte d’avoir été guérie qu’elle est anxieuse 
à toute autre personne qui en souffre 

se débarrasser de cette torture par un 
nple, à la maison.
luret ne vend rien du tout. Découpez
plement cette annonce, adresses la lui, V 
Mat vos nom et adresse, et elle vous four-
i les renseignements très appréciables 
ent. Ecrivez-lui de suite avant que vous 
ia en oubli.

12 temps, 
Vieilles choses

ùstoire en août (Suite)
. 6 août

e ministère Cartier-Macdonald» 
me chef Georges-Etienne Car- 
sermenté et commence à admis
Canada sous l’Union.
Emeutes à Toronto à l'occasion 
lente parade d’orangistes. h
Jne convention libérale, tenue
choisit l’honorable McKenzie 

ne chef du parti libéral et leader 
ition au parlement. Son prin- 
irrent fut l’hon. M. S. Fielding, 
plupart des députés de la Pro- 
uébec préférèrent M. King. 2

Le 7 août
Jous la domination française, 
isnel est nommé gouverneur du

Marie-toi à. ta porte
Avec gens de ta sorte 

way

gB
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- Propriétaire et adresse

1 Laurel P. Farm, Rougemont, Qué. .
2 W. A. Carr, Ste-Agathe des Monts.
3 H.-S. Beane, Beebe, Qué.................
4 Elmhurst P. Farm, Montréal West.
5 Dr. J.-L. Todd, Montréal, Qué....
6 L.-B. Pierce, Beebe, Qué....................
7 C.-D. Calder, Cowansville, Qué....
8 R.-E. Wilkins, Adamsville, Qué.. ...
9 A.-A. Margrett, Birchton, Qué....

10 C. Ruiter & Sons, Cowansville, Qué.
11 Miss R. G. Knight, Beebe, Qué.......
12 E.-G. White, Lennoxville, Qué.. ..
13 Fred Bell, Ayer’s Cliff, Qu..............
14 Bond Little, North Hatley, Qué.. ..
15 H. S. Beane, Beebe, Qué..................
16 R. A. Robertson, Brigham, Qué.. ..
17 Exp. Farm, Lennoxville, Qué......
18 Laurel P. Farm, Rougemont, Qué...
19 Wm. C. Strong, West Brome, Qué..
20 H. R. Drew, North Hatley, Qué....

I

Station Expérimentale, la Ferme..
Station Expérimentale, Ste-Anne..

Adélard DeRoy, Princeville...........
Antoine DeRoy, Princeville............

1 Institut Agricole d'Oka, La Trappe. 
2 Basse-Cour Trois-Rivières, Tr.-Riv. 
3W.-A. Carr,Ste-Agathe des Monts. 
4 E. Dalcourt, St-Félix de Valois... . 
5 H. Henry, Ste-Agathe des Monts..
6 J.-D. Lachapelle, St-Paul l’Ermite 
7 Laurentide Poultry Farm, Pte Gat. 
8 W. A. Carr, Ste-Agathe des Monts.
9 W. A. Carr, Ste-Agathe des M. No 2 

10 J.-E. Coulombe, Ste-Angèle de Laval 
H E. K. Laflamme, Ste-Germaine. ... 
12 J.-A. Proulx, Rocher à la Chapelle. 
13 Station Expérimentale, la Ferme. . 
14 Station Expérimentale, Ste-Anne.. 
15 Station Expérimentale, Ste-Anne.. 
16 J. W. Butler, Montréal.......... ..
17 Adélard DeRoy, Princeville............  
18 Antoine DeRoy, Princeville.............  
19 Jos.-C. Hébert, N.P., Montmagny. 
20 Chs. E. Paquet, Pont Rouge...........

Race

L.B.
L.B. 
L.B. 
L.B. 
L.B. 
L.B.

L.B.
L.B. 

W.A. 
W.B. 
W.B. 
W.B. 
W.B. 
W.B. 
W.B. 

P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B.

T.Race

1073 
1041 
1509 
1409
1129 
1425
616 

1659 
1602
955 

1123 
1407 
1095 
1521 
1192 
1056
931 

1372 
1449

Ch. 
L.B. 
L.B. 
L.B. 
L.B.
L.B. 
Ch.

P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
P.R.B. 
R.I.R. 
R.I.R. 
RJ.R. 
R.I.R. 
R.I.R.

CONCOURS DE PONTE, A L'EST ET A L’OUEST DE QUEBEC SemaineNo42 Finissant'^drxsfr

Les concours se sont ouverts le 1er novembre 1924 et se continueront pendant 52 semaines. Chaque parquet contient 10 oiseaux, numérotés de 1 à 10.
Les tableaux ci-dessous donnent dans les colonnes de 1 à 10, un état de la production de chaque oiseau pour la semaine. Dans la colonne “H” se trouve le total de 

la production hebdomadaire de chaque parquet et dans la colonne “T", le nombre total d’œufs à jour dans chaque parquet. Lorsque le nombre total d’œufs est plus 
élevé que le nombre d’œufs pondus par chaque poule dans la semaine, cela indique que les œufs pondus sur le plancher ont été inclus dans le relevé total du parquet 

Abréviations:—Ch.— Chanteclercs; L.B.— Livournes blanches; P.R.B.—Plymouth Rock Barrées; R.I.B.—Rhode Island Rouges; W. B. Wyandottes blanches;
W.A.—Wyandottes argentées; X.—Parquet en tête; F.—Fièvre d’incubation; M—Muant

Sous la direction de la Station Expérimentale à Ste-Anne de la Pocatière. | Sous la direction de la Station Expérimentale de Lennoxville.
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Votreétant notre

pr M—afee. 
directement

e exclusif et 
e choix. Ter-

liqniciiicii v 1- v- 
de distinction

Boutons à la

Bonne Occasion 
d’Améliorer votre Position

nécessaires. Noue voue en teignons com­
ment devenir un représenti nt de la Na-' 
tional, en vendant notre ligne de complets 
pour hommes et femmes, directement 
de la manufacture. Un magasin de vête­
ment dans une toute petite valise — voilà 
ce que c'est que le ‘Magasina votre porte*. 
National. Meilleur et plus considérable 
assortiment d'automne maintenant prêt. 
Ecrives pour avoir territoire exclusif et 
mentionnes le district de votre choix. Ter-

Tritoires ruraux ou urbains également pro- 
fitables. "C’est une marque de distinction 
que d'être un représentant de la “National". 
Faites application à Gérant des ventes 
National Mail Order House, Ltd., Dep't. 
80. Boîte 2017, Montréal, P. Q.

Votre propre commerce — préférable 
même à un. magasin qui serait vôtre. Bien 
vivre où vous demeures présentement en 
étant notre agent. Votre tempe entier 
ou de loisir. Expérience et capitaux pas 
nécessaires. Nous voue et teignons com- wlia 1.2 wa deag 4. ,1 T. ATI

Nos Fournisseurs sont satisfaits
et réclament partout qu'ils ne peuvent 
trouver service plus satisfaisant et retours 
plus payants que depuis qu'ils exp dient 
régulièrement chez noua.

Nous vous garantissons le même trai­
tement or, devenex notre fournisseur sans 
tarder.

Laiterie de Qûébec
76, Ave du S. Cœur, QuSiec.

Lisez le Bulletin de la Ferme

Actualités avicoles. St"JSlf*Æ vModts.T: &‘"* 
Pour8endre.eseolaill=. dus... m=e " ^ » ==========

vivantes un bon prix 19 et 20 mai, 1926.—(Feast of weeks) survivents. A cette occasion. l‘hon.J-E.
. ---------------- „ , Fêtes des Senuunes.-MeilleuTB jours de “Cette celebration a fait époque dans les
Fetes juives pour l’année marché, 14 et 17 mai. Très petite demande annales de l’Agriculture de la province.26, , » . asos pour cette fête. Elle marque un point important dans1925 (année JUlVe 5600) === notre progrès agricole. J espère que ce

__________ - beau mouvement se continuera et que pan
. ., _ u i. .7 „ . A L’EXPOSITION l’Ordre du Mérite Agricole enregistrera f On sait que la volaille vivante se vend -______ , chaque année, un nombre toujours gran-

toujours bien à l'occasion des fêtes juives— " " . . , . dissent de nouveaux chevaliers de l’a-
pourvu qu’il y ait des Juifs pour les acheter aOnttendcette zemain al JSPROF griculture."" . . or
-et il n’en manque pas à Montréal. Ceux le résultat du concoure qui a lieu, cette de’ngu Ppiemaa.’t ait optirtponde a 
qui n ont pas encore débarrassé leur trou- année, dans ta première division de la concours ont consacré cette renaissance 

peguxdeleurvicuxstocket de tout ce quil RoMtes.““"Ruxdernsres nouvékkeB, S etderuis, plup, de,500 Leurents 25 
ont à vendre, feraient bien den faire, dès juges avaient visite plus de 100 fermes a= mi ont Sd6«tte déSorS 
ces jours-ci, la sélection, si elle nest déjà et près des trois quarts des propriétaires eratfon, T n avaltété couronné que 
faite, et de préparer pour les marchés juifs de ces fermes étaient qualifiés ou bien tout au plus 200. Ainsi, plus jamais, 
de septembre et d’octobre les sujets des- pour la médaille d argent ou bien pour se réalise le vœu du fondateur de cette tinée A in vente. La Coopérative Fédérée tanvédasileed po?nE“monsuid X' ' * meutution, unicurer Amtrigue.. A 
se charge-de ces ventes. Consultez ses On est à préparer sous la direction : mais'c’est une oeuvre permanente
annonces. Consultes aussi la liste sui- de la Commission de l’Exposition Pro- qenous confions à ceux quTviendront i

vante des fêtes juives qui auront Heu au vin ciale, de, belles fetes, pour couronner apresnous." " s
cours des prochains neuf mois. Consultez effet, l'on invite cordialement tous les 
et conservez, car nous ne pouvons répé- anciens Lauréats de venir saluer leurs 
ter indéfiniment ces listes, que nous de- nouveaux confrères. Grâce à une heu- 
vons à l’obligeance du “Service de PAvi- reuse circonstance, les Lauréats de cette _ année seront décorés en présence non
culture de Québec. seulement du lieutenant-gouverneur de

19 et 20 septembre, 1925—(New Year) la province de Québec, mais de tous les 
Nouvel An—Meilleurs jours de marché, lieutenants-gouverneurs des provinces du i , u xt .... , Canada qui seront à Québec, ce jour-la,
les 15 16 et 17 septembre. Variétés le et qui passeront, comme il vient d’être 
plus en demande: Volailles grasses, dindes décidé deux heures au Parc de l'Expo- 
et canards. sition Provinciale.
. . v , ", Le Mérite Agricole, le seul ordre du
28 septembre 1925.—(Day of Atone- genre, qui existe en Amérique a pris en 

ment)—Jour d'Expiation—Meilleurs jours 1915, comme on le sait, une grande irn- 
pour le marché, les 29 et 30 septem- portance grâce à 1 exposition Provin- bre. Marchandise de première qualité de- alkende Aw6bp£e,uè çuromner, a ^ 
mandée. Poulets du printemps et coqs. de fêtes spéciales, chaque automne, les

3 et 4 octobre 1925—(Feast of Taber- Lauréats du Mérite Agricole.

nacles)-Fêtes des Tabernacles-Meilleurs inskstltioMS eREXce."Cese"en“eneven 1858,
jours de marché, les 29 et 20 septembre et qu’au cours de H session, une loi fut p
1er octobre. Variétés le plus en demande: passée en faveu de la création de cet Boutons à la manche
volailles grasses, canards et oies. ordre et c est 1 année suivante que s’or- Les hommes portent à l'extrémité des

10 et 11 octobre, 1925.-(Feast of Law) aanisne-previz-coggoneure nehitypban manches de leurs vestons trois ou quatre 

Fête de la Loi—Meilleure jours de marché, objet d’encourager les agriculteurs et de boutons alignés qui ne boutonnent rien 
7 et 8 octobre. Variétés le plus en deman- glorifier la carrière agricole; et ce sera du tout. rade: première qualité de toutes sortes. par - ypakrotë, TSksoreMeTeRei; —Snit-on quelle est origine de cette 
,28.2^1”Y2fi.mBurim.ac"our.Ae Mte ““’“1 enrégpetref. "L roi Frédéric I de Prusse qui aimmatanges, ■ TS i i ’ Les honneurs du Mérite Agricole ne avoir dans son armée de beaux hommes
24, 25 et 26 février. Variétés le plus en se conquièrent que de haute lutte dans bien habillés s’étant aperçu que ses sol-
demande: volailles grasses, dindes et dm- un concoure annuel et alternatif pour dats essuyaient leur nez humide et leur
dons. les cinq divisions qui forment le cycle , , —-e . — TT cv ni ?

de la province. bouche grasse avec le revers de leurs man- ,
30 et 31 mars, 1926.—(Passover) Pâques Fondé en 1890, le Mérite Agricole ches; ordonna de coudre sur l’extrémité de. 

Meilleurs jours de marché, 25, 26, et 27 célébrait en 1915, le 25ième anniversaire celles-ci des boutons métalliques.
mars. Variétés le plus en demande: volait de son existence, et c'est à l'Exposition Du militaire la mode a passé dans te 5 
les grasses, canards, oies et coqs-d'Inde. Provinciale, de Québec qu eut lieu cette civil ae

6 ’ 3 renais sance dune institution qui décli- -IY— maieti
5 et 6 avril, 1926.—(Last Passover)— nait. Cette célébration marque une Et c’est ainsi que se font les modes.

8 1CH.2 5 7 91 3 4 6

POUR LE BATTAGE
DE LA RECOLTE \

Assurez-vous les services du fameux engin
‘ NAPOLEON

de l'aveu de milliers de cultivateur» de t ut: 
la province. LE PLUS SUR ET LE PLUS 
ECONOMIQUE.

Je puis livrer toutes les grandeur* prompte­
ment. DEMANDEZ MON CATALOGUE.

J.-T. FECTEAU <
Ste-Marie, Clé Benuce.

Distributeur exclusif pour la province de Québe,
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; ainsi que se font les modes.’

tonne Occasion 
liorer votre Position

Boutons à la manche
unes portent à l’extrémité des 
le leurs vestons trois ou quatre 
lignés qui ne boutonnent rien

quelle est 1 origine de cette

rédéric II de Prusse qui aimait 
3 son armée de beaux hommes 
lés s’étant aperçu que ses sol- 
raient leur nez humide et leur 
usse avec le revers de leurs man- 
ana de coudre sur l’extrémité de. 
es boutons métalliques.
itaire la mode a passé dans le

— préférable i 
t vôtre. Bien f 
sentement en { 
tempe entier I
capitaux pas 

seignons com- 
nt de la Na- 
e de complets 

directement 
gasin de vête- 
valise— voilà

A votre porte. "

27 AOUT 1925
l’histoire de l’agriculture an 
ncais. De grandes demons: 
rent lieu auxquelles partici- 
lus hautes personnalités CIVI- 
vince et plus de 400 Lauréats 
A cette occasion, l’hon. J.-E.

istre de l’Agriculture, disait: 
ration a fait époque dans les 
l’Agriculture de la province 
e un point important dans 
ès agricole. J’espère que ce 
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Lesconsetltde la ménagèrela lessive moderne à la maison

PROSPECTUS SUR DEMANDE.

Gardez vos Dents!

1
k

UI 3

8

Du moyen de laver son linge, 
mieux, plus vite et avec 

moins de peine

WGILLETY COMPANY uni’. 
- TORONTO. CANADA “

fois, c’est trop de peine pour la plupart des 
femmes et elles adoptent la méthode plus 
rapide et plus facile d'adoucir l'eau à l'aide 
d’un des agents chimiques recommandés 
par les experts ou les chimistes qui ont fait 
l’expérience pour elles. Elles se fieront à 
leurs recommandations et elles s’en trou­
veront bien:

“Pour annuler l’effet des sels de chaux", 
vous dira le savant chimiste, “vous devez 
vous servir d’un alcalin; vous ajouterez 
donc de la soude à laver, de l’ammoniaque 
ou, dans quelques cas rares,le produit con­
nu sous le nom de “Lessive” (lye).

v - ■■ s seed .„Le meilleur des tue-mouches, 10c 
le paquet chez tous les Pharma­
ciens, Epiciers et Marchands 
Généraux. I

w

Mleh«.APRES 
CHAQUE REPAS. 
U gomme Wrigley— 
friandise délicieuse 
—nettore les dente 
et les protège en en­
levant les parcelles 
d’aliments qui en 
causeraient la carie. Sur quoi

Les valeur 
presque tou 
ou de corpi

Dans leur 
combinent I

.Bues sont

• Meltsede

Veruaines.

- Grtce à son ané- 
able saveur qui dure, 
les fumeurs h trows 
veront rafraichis- 
sente et calmante.

tant achat. • A ceux-là, elle est doublement chère, ne l’ont-ils pas 
gagné? Et ce qu’on gagne, on sait l’apprécier... Il arrive aussi qu’une 

: montre sans valeur nous reste. Pauvre épave d’une existence finie,

Une montre? C’est un cœur qui bat près du nôtre, une compagne 
de tous les instants qui voit f uir notre vie, en égrenant les heures qui 
la composent.

Cette petite merveille, chef-d’œuvre de mécanisme, semble 
être doué d’intelligence. Elle marque l’emploi de notre temps avec 
une rigoureuse exactitude; elle nous en fait constater la perte sans 
indulgence, mais sans reproche. En son impassibilité, elle note nos 
manquements, nos négligences, nos paresses et son tic tac continu 
semble nous dire: “Toujours active, je ne m’arrête jamais.”

Même pendant notre sommeil, elle poursuit sa tâche, toujours 
fidèle comme une amie qui veille à nos côtés et dont la présence nous 
est douce.

Les journées bien remplies semblent accélérer le mouvement 
de l’ingénieuse machine... il n’eri est rien, mais les heures utiles, qu’on 
peut classer avec les heureuses, s’envolent avec une telle rapidité 
que nous accuserions les frêles aiguilles de parcourir le cadran avec 
une vitesse anormale.

> Une montre nous est précieuse à bien des titres: récompense 
accordée pour nos premiers succès scolaires, nous l’avons pour ainsi 
dire conquise, elle a été le prix de nos efforts... On a pu nous l’offrir 
en gracieux cadeau au jour d’un heureux anniversaire, ou pour des 
étrennes sérieuses, alors que les jouets ne nous tentaient plus. Beau­
coup l’ont acquise au moyen de touchantes économies: la jeune em- 
ployce, l’apprenti ouvrier, ont chaque semaine rogné une partie de

Pour ‘ouverture des Classes
nous avons

toute la musique

RAOUL VENNAT J
3770, St. Denis,

Montréal, P. Q.
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: pieuse relique respectueusement chère. Elle a peut-être marqué 
l’heure de notre naissance... les minutes d’une séparation douloureuse, 
les peinés et les joies de la famille l’ont eue pour témoin. Le culte 
saint et reconnaissant du souvenir ne nous permet pas de la laisser 
en des mains indifférentes, ce serait une profanation.

On aime sa montre. Qu’elle soit d’or, d’argent ou de simple métal, 
on s’y attache bien moins pour les services qu’elle nous rend, qu’en 
raison de la place qu’elle tient dans notre intimité. Toujours avec 
nous, elle fait partie de notre individu, elle partage notre vie à tel 
point que l’arrêt de ses rouages, le silence qui en résulte, nous impres- 
sionnent comme une petite mort..-. Une montre muette, inerte, sans 
mouvement, on le conçoit avec peine! Et vite, comme s il s’agissiat 
de sauver un être humain, on s’empresse de rechercher la caus

pé à cette besogne pour travailler au net- 
•toyage de votre linge. Après que tous les 
sels de chaux auront été absorbés par le 
savon, de cette manière, il voua faudra 
ajouter de nouveau du savon qui alors, et 
seulement alors, agira efficacement sur 
vos tissus. C’est à ce moment que nous 
nous rendons compte de tout le savon dé- 

. pensé en puze perte avant de commencer 
.la lessive proprement' dite.

Il nous faut donc, tout d’abord, adoucir 
notre eau si elle en a besoin. Certaine eau 
que l’on appelle “temporairement dure" 
peut être adoucie en la faisant bouillir; de 
cette façon, les sels de chaux iront au

UNE MONTRE

par tous les moyens, et, si rien ne répond à nos efforts, nous demeurons 
étonnés, déçus, devant cette chose qui n’est plus.

Une montre, comme un cœur délicat, ne résiste pas à la cause 
infime qui peut susciter une catastrophe; un grain de poussière, un 
léger heurt, que sàis-je? suffisent à paralyser le ressort ténu, de même 
que l’harmonie intérieure de notre être se sent troublée par 1 expres­
sion d’un regard, par un soupçon ou une parole... On ne joue 
ni avec un cœur ni avec une montre; le chef-d'œuvre de Dieu et 
le génie de l’homme ont un rapprochement, on les croirait de même 
nature: l’un atteste la vie, l’autre mesure le temps. Egalement fragiles 
et sensibles, ils se brisent sans qu’on puisse savoir d’où vient le choc 
ou la souffrance. . j . ,

Donc, nous entourons, d’une so'licitude particulière, cette petite 
montre dont le mouvement est en parfait accord avec les pulsations 
d’un cœur. La mode, qui régente tout, a trouvé bon de nous la faire 
porter en guise de bracelet. C’est très pratique, mais c’est moins 
intime. Elle nous devient presque étrangère en siéloignant de la 
tiédeur de notre poitrine... eue est moins notre confidente en s exté­
riorisant, en vivant dehors exposée à tous les regards. Nous aimons 
à voiler d’un peu de mystère les objets qui nous touchent de près. 
Laissons ce qui est élégance : colliers, bagues ou diamants, scintiller 
de mille facettes et attirer l’admiration. Tout ce qui est utile est sans 
éclat. Frileusement cachée, sans nulle prétention à la parure, la montre 
semble rythmer ses battements réguliers au pouls de nos artères, 
comme si elle vivait de notre vie même.

. Henriette Colombet.

Ce qui donne le plus de satisfaction à la 
vraie ménagère après une semaine de tra­
vail, c’est de contempler les piles neigeuses 
de linge fraîchement lavé, repassé, et 
n’attendant plus que d’être assorti et mis 
de côté. Mais, trop souvent, la fierté et le 
plaisir que l’on éprouve très justement à ce 
suavpenk,“on bmnJe raxgerestedeves,aiok. leur gain modeste, afin de grossir la tirelire pour effectuer l’impor- 
couleur, taché, noirci ou jaune ; ou bien les ‘=** -ln* a -nvlà alla a* dauhlement chère ne 1 ont-ile ne 
résultats peuvent être satisfaisants mais : 
au prix d’une dépense de forces et de temps 
que la femme, fatiguée d’avoir mené à bien “vat P“-r .‘‘** My* .v— % —"2 nn,7 ‘
son lavage hebdomadaire, a peu-d’énergie -mais que nous voudrions prolonger, elle est un héritage sacré, une 
à dépenser en admiration; ses efforts sont ===— -1-- _•---- -—----- ------~=* ahase Elle • hant-âtre mornué
trop récents, sa lassitude trop grande. A 
l’un et l’autre de ces maux il y a des remè- 
des. Le premier se guérit en apprenant com- 
comment traiter les taches et les ombres; 
comment enlever les souillures des diffé­
rents tissus; comment raviver les couleurs 
et ainsi de suite. La seconde difficulté doit 
être surmontée en améliorant les méthodes, 
en employant des moyens plus pratiques 
que la science et les expériences des spécia­
listes ont mis à notre portée, et en faisant 
usage des appareils et du matériel suscep­
tibles de nous épargner du travail.

Le lavage, dans la plupart des familles, 
comprend d’ordinaire les quatre especes de ae sauver un etrenumai, un s emprcobu uv -~==- - -eus 

Venv“etre“nnaiknke-sans tten"des "ls,Pe: de cette immobilité, on remonte le bijou sane vies on veut le ranimer 
vaut leur origine. C'est-à-dire le coton et la ’ 
toile sont de provenance végétale, la laine 
et la soie viennent des animaux, (le mou­
ton et le ver à soie). Il est donc nécessaire 
de savoir de quels ingrédients nous pou­
vons nous servir en traitant ces différents 
tissus, car ils n’agiront pas tous de la 
même manière. .

Pour prendre les choses au début, consi­
dérons l’eau dont nous disposons pour le 
lavage. Vôtre eau est-elle douce ou pas? 
Ceci est très important, car l’action de 
l’eau elle-même est très importante! Elle 
doit ou bien détacher ou dissoudre toutes 
les matières étrangères qui adhèrent au 
linge et qui le souillent. Elle doit les enle- 
ver, laissant une fois de plus ouverts les 
pores du tissus.

Ce but est considérablement compromis 
si l’eau n’est pas de nature à dissoudre au 
moins une partie de ces substances souil­
lantes. Parfois, nous voyons une tache qui 
s’acharne à rester en dépit du lavage; l'eau, 
le savon, le frottement, n ’ont apparemment 
aucun effet, l’eau passe dessus, dessous, ou 
à travers la tache mais ne lui fait aucun 
mal.

Pourquoi? “Simplement parce que 
l’eau est "trop dure’’; disons-nous, et nous 
prenons des mesures pour l’adoucir. Qu-est- 
ce que cela signifie dans chaque cas ?

Premièrement, l'eau dure est de l’eau 
contenant une certaine quantité de sel de 
chaus, mais ce qu'il y a de malheureux avec 2 
les sels de chaux, c est le fait qu'ils décom- J 
posent le savon au lieu de. lui permettre * 
d’agir sur la crasse. : Ils décomposent le 
savon et sé combinent avec lui pour for­
mer le "savon de chaux” que l’eau ne dis- 
sout pas. En conséquence, si vous trouvez 
qu’au lieu d'une mousse savonneuse enle­
vant la saleté de votre, tissus vqtre savon 
se forme en une sorte de lait caillé aussitôt 
qu’il sent l’action de l’eau, vous pouvez con- 
clure qu ’il vous faut tout d’abord combat­
tre les sels de chaux que cont ient votre eau : 
autrement vous userez du savon et encore 
du savon jusqu’à ce qu’il y en ait assez dans 
i’tou pour absorber tous les sels de chaux. ____ —.,.__________y___ _____ —
Jusqu ‘à ce moment le savon est trop occu- fond et l'on pourra verser son eau. Toute-

H
 
r

Garniture : 29
2% cuillerées à table de farine, 1 tasse de • 

sucre, 1 œuf, blanc et jaune séparé, 1 cuille­
rée à table de sucre en poudre, zeste de 
deux citrons, y^ tasse jus de citron, 1 cuil- 
levée à thé de beurre, }4 tasse d’eau.

Mélanger la farine, le sucre, le jaune 
d’œuf, zeste et jus de citron, et l’eau, , 
faire prendre ce mélange au bain-marie, / 
forsqu il est cuit, ajouterle beurre, et rem­
plir la tarte. Monter le blanc en neige, 
ajouter le sucre en poudre, le disposers 
sur le dessus de la tarte, et faire dorer au 
four 3 minutes.

STEAK AU GRIL - T

1 steak dans le porterhouse; 2 cuillerées 
à soupe de beurre; 1 cuillerée à thé de sel;
1 cuillerée à thé de poivre.

Battez bien le steak avant de le mettre 
sur le gril. Faites chauffer votre poêle 
bien chaud, tournes constamment le 
steak sur le gril pendant sept à dix minutes, 
afin qu’il ne brûle pas. Mettez dans un 
plat bien chaud, mettez des morceaux 
de beurre sur le steak et pressez avec 
la pointe du couteau, saupoudrez de 
sel et poivre et servez avec sa propre 
sauce.

C hez-nous
Section féminine Le Foyer, L’Ecole

(A suivre)

| j s I J
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‘ouverture des Classes
nous avons 

toute la musique

OUL VENNAT
$770, SL Denis,

Montréal, P. Q.

I

La broderie est un agréable passe-temps

CONSTRUITES 
pour DURER8 I

Vous allez bientôt visiter‘si 
ce n’est déjà fait —Pexposition 
Agricole de votre propre comté, 
à laquelle votre père ou votre 
famille participe sans doute, com­
me concurrent ou concurrente 
dans l’une ou l’autre de ses nom­
breuses sections.

ur des tue-mouches, 10c 
chez tons les Pharma- 
piciers et Marchands 

t.

Calculs biliaires.—M. B. Z. Dunklan 
d’Arlington, Nebr., écrit: “Ma femme a 
souffert terriblement de calculs biliaires et 
aucun docteur n'a pu la soulager. Depuis 
qu’elle, a pris du Novoro du Dr. Pierre 
elle n’a plus souffert”. Ce remède végétal 
bien connu agit sur le foie et les reins et 
régularise les selles. Les pharmaciens ne 
peuvent pas le vendre, il est fourni par le 
Dr. Peter Fahrney & Sons Co., 2501 Was­
hington Blvd., Chicago, DI.

Livré exempt de douane au Canada.
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.ATTENTIVEMENT

tinés à amuser le peuple, mais à 
l’instruire, partant à lui faire la 
vie meilleure. e — s i 

jeunes amis, ne perdons pas 
de vue cette vérité.

Sans doute, le côte amuse- 
ment, le côté distraction, la 

partie récréative de l’exposition 
est permise, mais il ne faut pas 
que celle-ci l’emporte sur le côté 
pratique et instructif.

A l'exposition, il faut s’ins­
truire d’abord, et ne pas accorder 
une importance démesurée, ne 
pas sacrifier le gros de votre 
temps aux multiples amusements 
et occasions de dépenses ' qui,

C
2 C
iGarniture

réfs à table de farine, 1 tasse de 
f, blanc et jaune séparé, 1 cuille- w
de sucre en poudre, zeste de

a, 74 tasse jus de citron, 1 cuil- 
le beurre, % tasse d’eau. ide 
r la farine, le sucre, le jaune 
e et jus de citron, et l’eau, s 
re ce mélange au bain-marie, 
; cuit, ajouter le beurre, et rem- 
e. Monter le blanc en neige, 
sucre en poudre, le disposer 

is de la tarte, et faire dorer au 
ites.

STEAK AU GRIL . - on
ans le porterhouse; 2 cuillerées 
beurre; 1 cuillerée à thé de sel; 
i thé de poivre.
ien le steak avant de le mettre

Faites chauffer votre poêle
1, tournes constamment le 
gril pendant sept à dix minutes, 
e brûle pas. Mettez dans un 
baud, mettez des morceaux 
sur le steak et pressez avec 
du couteau, saupoudrez de 
rre et servez, avec sa propre

COLLEGE IE ST-RAYMOND 
Cté de PORTNEUF 

dirigé par les Frères 
DES ÉCOLES CHRÉTIENNES 

COURS COMMERCIAL COMPLET 
Prospectus sur demande

Sur quoi placer, et comment
Les valeurs que nous plaçons émanent 

presque toutes de sociétés industrielles 
ou de corps publics dé la province de

Da as leurs catégories respectives, elles 
combinent le maximum de sécurité avec 
la maximum de rendement

Elles sont émises en titres de $100; de 
$500: et de $1,000,pour vous permettre 
de réduire vos risques au minimum en di- 
visant votre placement.

Mettre de l’argent dans ces valeurs 
c’est aider au développement économique 
du (Janada français. qui profitera à chacun

versaines Vidricaire Boulais, (limitée). 
Montréal, rue B^Jacques, immeuble

En 
homme 
d’affaire,

' dites:
Retirez-vous de votre 
police d’assurance sur 
la vie le maximum pos­
sible de protection et 
de profits?
Il vaut la peine de com­
parer tout plan d’assu­
rance avec celui de la

“Great West 
. —Life asoMEnr

trop souvent, hélas! sollicitent 
de toute part, jusqu’aux plus jeu­
nes, pour ne pas dire SURTOUT 
les plus jeunes visiteurs.

A L'exposition, mes amis, ins- 
tmisez-vous d’abord; visitez, exa- 
minez, étudiez, scrutez les choses 
sérieuses, les choses qui concer­
nent la noble profession que vous 
êtes appelés à exercer. Après
quoi, ou entre-temps, vous pour­
rez gaiement — avec l’ineffable 
satisfaction du devoir accompli 
d’abord — prendre part aux 
amusements, mais toujours avec 
discrétion et en choisissant parmi 
ces derniers ceux qui n’offrent 
aucun danger moral, physique ou 
pécuniaire.

Vous n’ignorez pas que dans 
notre province comme dans plus 
d'une province-sœur les autorités 
ont déjà songé à supprimer les 
midways et les divers spectacles 
qui accompagnent les expositions 
d’été.

Elles ne l’ont pas encore fait, 
mais si vous, de la jeune généra­
tion, désirez conserver ces amu­
sements, il ne faut pas en abuser, 
il ne faut en user qu’avec dis­
crétion et modération, et ne 
pas encourager les bateleurs de 
bas étage dont l’unique préoc­
cupation est de faire passer votre 
argent dans leur escarcelle.

Voulez-vous avoir une idée
de l’inanité et de la supercherie 
de certains de ces spectacles que 
les bateleurs s’égosillent à annon­
cer, et pour lesqûels badauds et 
gogos s’empressent de vider leurs 
poches ? Si oui, lisez-moi ceci :

La Femme à Barbe
Le bateleur—“Ainsi que j’al 

eu l’honneur de vous l’affirmer, 
messieurs et mesdames, toutes 
les autres ne sont que des comé- 
diennes; je suis la seule, l’unique 
femme à barbe au monde. Des­
cendante de la plus haute no­
blesse, j’ai vu s’écarter de moi, 
épouvantés par mon système pi­
leux anormal, tous les membres 
de ma famille......... Puis toute
ma fortune s’est écroulée, et 
c’est pourquoi j’en suis aujour­
d’hui réduite à m’exhiber dans 
une misérable baraque foraine! 
Tenez, voici d’ailleurs mon fils 
qui va vous dire si je mens!”

Le fils.—Oh! non! papa!..........

Voilà un fils qui. évidemment, 
n’avait pas encore bien appris sa 
leçon!

Mais je sais, mes jeunes amis, 
que vous saurez bien apprendre 
la vôtre à l’exposition; je sais 
qu’avec l’aide de Vos parents et 
des officiers de l’exposition, Vous 
saurez tirer bon parti des nom­
breuses et précieuses leçons pra­
tiques qu’elle comporte.

Aussi je vous y souhaite une 
belle et instructive journée.

Quant à la partie récréative, 
je sais que beaucoup d’entre 
vous ne l’oublieront pas.

Hélas* j’ai fait la même chose 
à votre âge. Je regrette même de

piere SaSS unluLu =====
de succès. Des milliers 

de témoignages de toutes les parties du monde. 
Faites venir la brochure gratuite donnant détails 
complets.

Ecrives tout de suite à

T ‘ALIMENTATION au gran mou- 
Lu assure les plus forts rendements 
pour l'argent dépensé. Il est facile de 
moudre grâce à la moulange VESSOT

Une brochure illustrée vous indique 
exactement les "dimensions de ‘4 
moulanges qu’il vous faut, ae 
Demandez-la. a
S. VESSOT & Compagnie A

Jeliette — Que. ---------
Les moulanges Vessot sont 

vendues pai toutes les sue- s 
cursales de la ,

INTERNATIONAL - 
HARVESTER COM- -
. PANY

Examinez-les dès A 
que 1 ous le pour- e 
rez. pg • 8

te Vous allez peut-être aussi avoir 
la bonne fortune—ce que je vous 
souhaite de tout cœur— de passer 
une journée à l’une de nos grandes 
expositions provinciales, à Trois- 
Rivières, à Sherbrooke, à Québec 
ou à Valleyfield.

Pour un garçonnet, pour une 
fillette, une promenade de toute ; 
une journée à travers les merveil- 
les et les spectacles féeriques de 
l’une de ces grandes expositions, 
c’est un peu comme une seconde 
édition du trop court séjour que 
firent nos premiers parents au 
Paradis terrestre. .

A l’exposition On jouit de tout, 
parce que tout est enchanteur; 
mais comme dans le Paradis 
Terrestre, il y a une règle et une 
mesure à observer; il y a des 
restrictions dont il faut tenir 

t compte, sous peine d’en avoir 
plus tard, au cours de la vie, des 

- remords, des souvenirs cuisants. 
MA. Les expositions sont faites et 

. organisées pour instruire, pour 
aider le peuple à améliorer son 
sort, grâce aux connaissances pra- 

es tiques et teck niques qu’il y peut 
puiser, et à larges mains. —4

C’est là la raison d’être, 
c’est là le but ultime de l’ex-i 
position. Aussi les deniers, les 
sommes considérables que les gou­
vernants et les corps publics di- 

-vers versent à l’exposition pour 
en assurer le succès ne sont pas des-

m’être trop récréé et trop peu 
instruit à l’exposition.

Je vous en prie, ne faites pas 
ce qu'a fait, mais faites ce que 
vous recommande sincèrement, 

Votre Aîné.

Deux dessus de bureau, jolie modèle», longueur d'exécution raisonnable -
Patron» au carbone, chacun 25c., port compris.
Grande feuille de papier carbone, bleu ou blanc, 15e.
Patrons perforée, chacun 55c., port compris.
Tout étampés but coton fini toile, 18. pes x 54 pea, $1.10, port compris.
Sur pure toile soyeuse, $1 65, port compris.
Coton M. F, A. nécessaire à la broderie, 1 dos. coton M. F. A. à 45c.
Demandes notre catalogue de broderie, envoyé franco dans tout le Canada, sur réception de 35c.

Mlchée APRES 
CHAQUE REPAS, 
la gomme Wrigley— 
friandise délicieuse 
—nettoye les dents 
et les protège en en- 
levant les parcelle» 
d'aliment» qui en a 
causeraient la carie.

T Crice A son ané.
2s able saveur qui dure, 

les fumeurs U trou- 
k veront rafraîchi».

sante et calmante. ‘

! LE COIN DES JEUNES
I Le rendez-vous des élèves-fermiers et jardiniers
— - .... ----- - -

Les jeunes à Vexposition.—La femme à borbe.
h — Regrets d*un aîné, etc. —-- - - - - - - - - - - - - —

TRENCH'S REMEDIES LIMITED
$7 SI James' Chambers 79 rue Adelaide est 

Toronto. Canada.
(Derupez O*ci).

mas, BREVETS awm 
/ADRESSEZ-VOUS U

J'obtiens patentes du Gouvernement pour vos 
idées. Venez a moi avec vos cas de brevets avec 
confiance. En voyez-moi un croquis ou modèle 
simple de votre invention.

Z. H. POLACHEK
Avocat registrée de Brevets—-Ingénieur

70 WALL ST., NEW YORK
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111, Côte de la Montagne, (Edifice Morin)
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Nos prix sont modiques. Demandez cotations. 
Prompte livraison.

LA LOI POUR TOUS
Consultationlegales, par Letarte &ARious, avocats du Carr eau de Québe

Avis important—Nos correspondants que cette page intéresse sont instamment i 
priés de tenir compte des règles suivantes établies par le journal, lo Seuls les rabon- 1 
nés peuvent bénéficier de ce service He constitutions; c’est pourquoi toute flamande 
de renseignements doit être signée, afin que mous puissions constater si Je «erres- • 
pendant est abonné; 2o Les questions doivent être adressées directement au Bulle- 
tin; 30 Nos avocats consultants ne sont terne de répondre qu’aux questions ordi- 
nairas, usuelles, concernant les lois gui gouvernent les choses de la vie rurale. Les 
cas extraordinaires, on qui nécessiteraient «ne longue étude, sont choses à traiter 
entre Je correspondant et les avocats; Mo Sile correspondant désire une réponse im- ' 
médiate, par lettre, nos avocats consultantspanvent exiger des honoraires.
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IRRITEES PAR LE
Soleil, le Vent, ta Poussière etla ( entire

Ayez constamment les yeux propres et 
en santé, en employant MURINE

Les animaux souffrent desyeux comme 
l’être hum in, or em loyer MURINE aussi 
pour les Ch vaux,Vuches, Porcs, Chiens.

et Mûres Animaux.
Recommard et vendu'par les pharma- 

ciens et les opticiens. Ecrivez pour avoir : 
notre brochure sur les soins à donner aux 

XC“ MURINE EYE REMEDY c 
0 Eas Ohio St “Chiengo, U. S. A, !
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F jours de tel dépôt, déposer dans . __
2 cause leurs réclamations attestées sous serment, “Tx ‘"‘"% TT . cil, E“Ter,"Yee—r—Yererruer "EURU WYUVWARMyyHy: Ds• .4 Anivont en donner avis ane parties inthrosghes ipeut-t refuser I al à 94 que ce EOl, SOUS prétexte de real a une source sur mon terrain. Chaque Onous parle de donner arla fabriquerle détour » 

samE ======== =m=m===o=mR=sa= ======="="*= themmemeemeam: 
^«•fer  ̂ ==="—— —==.========

* pRopos m A 'gy danede limiter du territoire, muninipal.." R. Notre correspondant dit qu’il a donne la per- saosvüts ten. toneindacbazüdesblterient g3.%.=Q0paaoderunernbsieonioncale s.Oo.no imene qur aereopne.F“ans serel"cirvonotanoe alî mokeigngonongwoininsda pore sp.nNnon"a,:8 25%: thaeodenecoupeme"derco ter: “ 
compuanie ant-dleilerdrolt deemeiotenirdesmoo: cemu auqwer U uniespeine neeorde so privilege aoheeakudionaps anrepsfa"permospipcsanSaowR&e “den terpint," darevient deddroit our ter- 
avpkadeer onow"nam saz.s“sems nloEs."nGeauOse "epzxttsetomoyserar gul euprone asnOFCdR nqueduo de.viverel/LeserOreeetedrs rept.toulorre.canzer un ntee.FI" " """"***" 
naie signé aucune procuration, silje ne veux nas ne peut.otre dopouille de ses droits gratuitement, par coneaquent, i SBut"certainementinterdireau . "Néanmoins sicum des proprietaires voisins du 
verser cet argent comme actionnaire de a com- 0 mais da -corporation municipale peut forcer le voisin rauestion de emettreuetuoaaaameen. “chemin Lboli fournit lo terrain ouamnepartie duter- 
pagnie? .5 , , proprietaire de l’aqueduc a le lui vendre au moyen X-asaresne Ktuy.u«un»meen “rain nécessaire.au nouveau chemin, le terrain de <

a. obligation dont i wogit fait mention d’uh’ aerrobrinuai."” ' ,, “ TrII Si notre yareroondant veut louer le droit, d'ex- "hapcien luirappartient ensproportion as eelui qu’i Iartkrttwvrssrs? jffltoBsesKs phzoemazvosrzzade cot.oker con“Ez-mOE. .".=-=.“==-=----- I . B&skssmsbsiæ ias^xtem^se» tapstKss£.tSMstes "ahspyguee====emo=a.=o-— " 
blée des porteurs d’obligations tenue tel que dit aura le droit d’acheter le dit acqueduo en aucin son voisinde soservir de cette source ou de ce tuyau —once terrainaghemin aboliraient 4 1:1 fa- s
ci-dessus, engagera tous ret chacun des porteurs temps après sis mois d’avis, moyennant un prix aussi longtemps que le bail ne sera pas expiré. PioveSa “′."““shorurerran des latr que.

obligations, qu’ils soient présents ou absents’. basé sur la valeur des travaux et matériaux à - " -------------------- . .Dunautre cote, siotre correspondant eutpar- 3
Véroqus de l’achat, et fixée oar trois experts, dont LOI DES MINES —(Réponse a T. L2-Q. Un ler de l’eutretien duschemin, il eat-clair que lu la
l’un par la, demanderesse, l’autre parles défen- Jeune homme n découvert une mine sur les terres brique est obligee A "entretien de ce chemin on de
ideurs et le troisième par les deux premiers, ou, en d’une seigneurie, en travaillant avec un géologue, partie deechemine—mone nue celui-ci soit 4 la te
cm de désaccord, par la cour Supérieure, est une II-amontrscette mine à ce dernier padnvs, charge et aux frais de la corporation. Dans ce der- 
acquisition par expropriation forcée. tres intéressante, et qui, dans son rapport, a men- nier “^ U fabrique serait-exemptée deFentrou „

fe rFrSomrrntiReraE: B.p"cpimorakion“intnkoupi‘ andpcdfrcuuearra-dnanade" sur le mine. • *′" COMPAGNIE D'UTILITÉ pusuou. -, K.
qui, par résol ut ion, confère à un individu te droit — 5 “ — nonne à U.IL.)—Q. Une compagnie de chemin de
delbatir et d’exploiter un aqueduc dans les limie. WR.‘II serait très important pour nous de savoir fer a bâti un pont au dessus du chemin du voit1 ms 
de ton territoire, ne peut, par règlement poste- s’il «M’agit d’une mine contenant des métaux pré- une t*U, c’est-a-dire au milieu d’une “cou ce", 

•neur. -le dépouiller gratuitement de ses droite s ciens comme For et “argent ou bien s’ils agit seule- Cette compagnie a-t-elle le droit de mettre ce 1-
acquis “meut d ne mine de fer de houille, de cuivre ou de liers dans le chemin, de telle sorte que vête r a

Dans les s qui ee sont déjà présentéscjusgu’ici, métaux semblables. • * 12779 \ oblige à faire une courbe dangereuse: il n’r a UL;
et où les propriétaires de l’endroit se plaignaient Les mines d'or et d’argent sont reservees à ia dix-huit pieds entre les piliers. "
du ser vice, insuffisant de Peau, on a procédé par couronne sumtoutes: les concessions de terres faites " a
requête igibe par es “deux tiers des électeurs antérieurement au 21 juin 1880, ourlegouvernement R. Nous ne croyons pas qu’un chemi out les art c
propriétaires tusterriteire affecte", et c’est la und dans ises (titres de) concessions he s réserve ces le droit, sans qu’il w ait entente avec la mumepa. g
condition spredable eentielle -sans laquelle une-- droits. Depuis le 24 juin:1880, il nest pas necessaire lite, de placer des piliers au milieu d’un chemin pu- h
municipalité dey ilge ne peutrpasser.de reglement due le gouvernementscreserve le droit de mine, que blic de manière a intercepter ce chemin ou le rendre at
pour etabli Euqueduc dans une partie de la muni- “les terres aient ot concédées-par lettres patentées dangereux. - - w. 31

cipalité. H va sans dire que cette requête est né- ou autres titres au même effet La municipalité aura certainement le droit, dan
cresaire pour établir un aqueduc pour une partie Les mines autres que les mines d’or ou dargent la circonstance, si.elle n’arpas donné son cul ente 
de la municipalité, et lorsque le conseil croit bon appartiennent: exclusivement) au proprietaire du ment à de pareils travaux, d exiger que la compa- 
PTFHko.rapazeader-cetzpeseronattonspioiterrra. tpzenz.nsnssYAzmupp cz"gMopAsaAtng arunsrensonn ssaxddp.ebinsnonzE-."OMARNN"SC"MTTFCtE.PenE. “ 
arts es408 et suivants du code municipal. découvre de l’or ou de l’argent en quantité exploi- travaux requis pour rendre ce chemin sans danger F

‘are ----------------- table, chez-lui, il peut obtenir u permis pour ex- pour le public.
PROPRIETAIRES DBS RIVES DU FLEUVE.— ploi ter ces mines de préférence à touteautre . ., . ,

(Réponse à L. G.)-Q. M« terre borne ic fleuve (Suite ià la page 573
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par jour, le dépôt doit être du quart du salaire, isane 3* ------ -+ -==- whir il sonne- a
Quand il s’agit d’une rémi—4—4— —44 a

MeePd“zatqare. e.montent —
aepolX® aux 3at« fixée» dan» »a déclaration : le FAuIOUE DE rnonuns LAITIERS, (Ré- R. U serait bon de «eveir dakord ce que
ereancier qui ossede am iu ement peat saisir le ponce a A. T.)—Q. Dans motre arrondissement les titres de proprictairede notre correspondant, sondent "se"masntenan.s9i azeo
salaire de son debiteur pour la partie paisimae tus lesudirectourse ds dromogetie onter, Ce dernier estill borne audleuve, et depuis quand mameew onousnarent, smanquesi ce sont decréancier levaque le débiteur dépose moine que le le droit de vendre u»e«eu «e»x ■ehlwiieffceeiaee : ttresonthAC—et”.... -sa sdecentte-sntureril petrbtenisile deoit del 

montant rixe rpar la Loi ? -, / . tous les 15 jours, comme quelques uns le voulaient. srozo, etqwan meme snarwau reu ua-possession gilmetsae*Le alebiteur m’est donc protégé par la Loi que 4n des patrons a viole ce reglement. Wat-ce que publique.nt paisible, elle doit Atre maintenue bonne Eeasiannaag
lorsgu’il-obeerve d'une façon rigoureuse les termes les autres directeurs ont le droit-d’imposer-ne et valable, rant a arœriété» mi bornent le _ AS.22.a2a
de Particle ‘1147a du Code de Procédure Civile, amender

"Awricis in. c. r.e-.'ac-.b. sent ao"torsgvroaupee.ausacscsseqpaçaesrazpusnr muttremi do"nonpet"orarani=ver"De lai un torE ^SéT—KsêïSSÇB ================ ===-====* ============ =========== 
“salaire ou------  ---------------------------— ----- -
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reviendront-ils sous la loi commune? des intérêts ou du capital et les porteurs dl’obliga- 3

R. ■ Généralement le débiteur fait parvenir un tions sont-ils par ces faits engages, par conséquent, , 
agis à son créancier, avisant qu’il s'est protégé obligés d'accepter des actions privilégiées ou com- 
pardaiLoi Lacombe dans’telle ou telle cause. Si munes en-retour de leurs obligations? C’est une ; 
notre correspondant n’a pas reçu tel avis, il -question qui est assez difficile à régler car. il y a ) 
pourra s’adresser au greffe de la Cour de Magistrat du pour et du contre, les uns prétendentsque tous t 
de son district etfaire produire ssa réclamation les porteurs d'obligations sont réellement obligés , 
assermentée, rclest-a dire, -Eli as agit d’un compte, par la majorité d'entre-eux, d'autres, que les pou- 
une facture détaillée des -marchandises vendues voirs donnés par l’acte de fiducie A la majorité des J 
et livrées, laquelle facture doit être attestée sous porteurs d’obligations ne sont pas assez explicites 
serment et signée par lerréclamant devant un com- pour leur permettre de changer la nature lie la 3 
miesaire de la Cour Supérieure. Il dort être-payé garantie qui a été représentée a liacheteur des dé- 
un certain honoraire mat sgreffe de la Cour pour bentures de cette compagnie. H
produire cette réclamation qui test payée avec les Nous croyons devoir garder notre opinion per- 
autresqui sont produites en proportion du montant ssonelle, jusqu’à ce «que les Tribunaux se soient 
reclame. prononcés sur die muestionz en effet, lorsmil s’agit

Les obligations de celui qui ne prévaut de la d’interpréter un contrat, II Ust susses uncueppuur au-cnenn.gusesse sura pige. •
Imi “Lacombe consistent ià déposer la partie ssai- un homme de loi de donner une indication certaine années, alors que ma prepricte apparie----------------suter esc _________
aissable.de son salaire à ladate que ledit-salaire de son opinion sur laquelle on puisse agir en toute père, un voisins est ati, sans .permission, ventre de prospecter sur tontes les torrecare antes eus 
lui est payé, jusqu’à ce nue le capital et les frais sécurité. Ceci est tellement vrai qu’il arrive sou- la clôture et le chemin susmentionné, une cabane -arpenthes ourane b* starres alated wnt 
des créanciers réclamante noient entièrement ivent-que les Tribunaux supericurs renversent les pour mettre à l’abri ses agres de eche. ■■Ka terres Akerdesl, cowranie <grecett 
payés. .. décisions ides Tribunaux inférieurs, comme notre umais Mfc inquiété. Aly a une auinzaine, il la tout claim, de tout terrain sons’nermis dlerploit

Le dépôt requis par cette loi varie suivant le correspondant le sait fort bien. -vendu cette cabane sans m’avertir et W’acqué- -tion ou te atout term wea ne tonte aire
salaire du déposant; si les gages sont de $3.00 par Tout ce que -nous pouvons cousenler à notre rreurza-commence immediatement ales reparations, onirstionminare warluaiAcastont, ams.
jour ou inférieurs à cette somme, le dépôt devra re- correspondant, iclest ale laisser se’écouler quelque “Mon voisin me dit qu’en vendant cette cabane, il quede prospecteur aeconvre, uni mine si doit en-
présenter le cinquième de oes auges: Jorequ’il agit tempe ayant idle prendre mneddécision,tear ln’y * sdléelerAl’scefreurgguedleiterrainmne iii «W*- mite-obtenir wopermiscllesploitationiminiare. i

wter w a derr especes.de permis: I. .eme tertein 1o. Temermis ilerploiter les amines sur for terres

S as 7e
 gdeu

ne
 -859

5 (83
 

er
ig
is
, g

ai
. 

Î̂L
 s

, s
& 

h-̂
h 

H
H
h “a

 
H

 ®
 iii

 1
* a

il S
i c

 H

^M 
seur de ce 
avoir jgu»

scow 
te 

fa 
“cou 
6

CULTI
P* les fi 
aucun da Godin, 8 
3vis
ME, K. 
mb

Bo-+
ÉGQN 

fur
mesi

t ESSquare
"TI
de chac

t «i 
y 370972

(."a - ■ a

POUR VOTRE COMMODITÉ
nous mettons a la disposition de la clientèle de la cam- 
pagne et du district, notre service d’impressions. Nous 
sommes outilles pour exécuter tous travaux t’impres 
ssions, entre autres: %. ′ 7 -, --
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Original défectueux



DIVERS

Femes, Fromageries, Beurreries.

ANIMAUX

VOLAILLES

Ça VENDRE

RIEN A CRAINDRE

K
f

%

X

2

L’institutrice.—Est-ce vrai que ta ma- 
man a la diphtérie?

Pierre.—Oui, mademoiselle.
L'institutrice.—Mais alors tu devrais 

t’abstenir de venir en classe. Ta maman 
peut te donner la maladie et tu peux la 
transmettre à toute la classe.

Pierre.—Oh non, d’abord ce n’est pas 
maman, c’est une belle-mère que j’ai et 
elle ne me donne jamais rien.

• le 
ant

F

A

VENDRE

MMODITÉ
: la clientele de la cam- 
e d’impressions.Nous 
tens travaux t’impres-

LETTRES DE
PAIRE J-ART, 

FCTLIRES, etc,, etc. 
: Demandez cotations. 

L" Ltee 
uprimerie)

: ("I 'i 
I 

I 

ii

OEUFS ET

DKsrUT COMMEICIAL DE ST-PACO- 
ME, K AM—Cours commercial francais-anglais 
complet. Admission: Coure seulement $5.00 par 
mois. Ouverture 1er sept.

Rév. P.-A. Caron, principal. 
B-6-at.-4-fe.

contribuables de la municipalité possédant ou non 
des enfants, tandis que le rétribution mensuelle 
est exigible seulement de celui qui possède des en­
fanta que ces enfants aillent ou non à la classe, e 8 
du moment qu'ils ont atteint l'âge dont nous avons 
parlé plus haut.

La rétribution mensuelle comporte le même privi­
lège que la taxe, et elle peut être versée en même 
temps et de la même manière, et être exigée men- 
suellement.

De ceci, nous devons conclure que les commis­
saires d'écoles ont le droit, si un des contribuables 
refuse de payer, soit sa taxe ou sa rétribution men­
suelle de la manière fixée dans le règlement, de le 
poursuivre pour le recouvrement de cette taxe ou 
de cette rétribution en argent, et d'exécuter sur ses 
biens meubles et immeubles.

|

ÉCONOMISEUR A GASOLINE Stransky 50% 
d'économie, 85 milles au gallon sur Ford. Se pose 
en 15 minutes au carburateur $2.50. Ecrire, 1383A 
St-André, Montréal, P. Q. 27-at.-B.-lfs.

MESDAMES —Poils et duvets superflus sont 
enlevés pour toujours par Gy pria, produit importé 
de Paris. Employé par toutes les actrices. Ecri­
ve» pour notice gratuite avec attestation French 
Beauty Products. Dept. R., botte postale Times 
Square 184 New-York, U. 8. A. 27-at-4-2-fs.Po6

ENTRETIEN DE CHEMIN PUBLIC.—(Ré- R. Le code scolaire ne mentionne nulle part obli- 
ponce à L. M.)—Q. J'habite depuis deux ans près gation de payer ainsi la taxe scolaire, en fournissant 
d’une rivière où je possède une propriété .mes seuls du bois au lieu de la payer en argent. Cependant, 
moyens de communication consistent dans une cet usage est tellement généralisé qu'il est reconnu 
route qui part du grand chemin ou chemin princi- cette coutume a été établie à l'avantage des culti- 
pal pour se rendre à un passage d'eau ou ferry vateurs qui peuvent ainsi s'acquitter de leurs obli- 
La municipalité me parait avoir charge de cette gâtions avec le produit de leur terre.
route et elle me taxe pour son entretien. Ce che- La taxe scolaire est imposée à tous contribuables 
min est très mauvais, surtout l'hiver où il se rem- résidant dans la municipalité, que ces contribuables 

• ____ plit de neige et devient à peu près ^impassable, aientou^non envoyé des enfanta à l'école de l'arron-
"remmrszane=-=rmdet-maaa=" at"K“==“===“Fa=E=====** ======= ===*" 

cts., 6 paquets différents 55 cts., Cox & Fox, 178 -------------- ' ......... ......... , ~ ~ R. L’article 611 du code municipal déclare: absent de la municipalité scolaire pour faire son
Wolfe Apt. 1, Montréal. Beaux timbres en appro- A VENDRE.—3 taureau canadien de 6 mois; "Tous les travaux sur les routes qui conduisent éducation, ainsi que pour tout enfant de cinq à 
bation contre reference, 50 et 75% d'escompte. 2 verrats Berkshire de 4 mois; 2 verrats Yorkshire exclusivement à un passage d'eau ou à un pont de. sept ans et de quatorze à seise ans qui fréquente 
27-at-2-3-fs.-Po5. de 4 mois: 2 béliers Shrophire. S'adresser à Albani péage sont faits par le propriétaire ou 1 occupant l’école et pour celui de seize à dix-huit ans qui fré-

-------- :------ ;------ - ------ :---------------- :----- Nichols, Lâ Présentation Co. St-Hyacinthe. 1e de tel passage d'eau ou pont de péage. quente les écoles normales ou académiques.
PIECES DE RECHANGE.— 20 at. 3 fs. To5. Mais comme ce chemin conduit chez notre cor- v Donc, ce en quoi diffère la taxe de la rétribution

Toujours prête à vous fournir toutes ------- --------------— ,-------- :--------- ,__ , - respondent et au passage d’eau en question, noua mensuelle, c’est que la taxe est exigible par tous les
parties'de reparations (pièces A VENDRE —Quelque» jeunes bœufs Ayrshires __________ , . Loti .............. ' ' .............. " *neuves Su usseesau plus bas prix enregieirée provenant d'un taureau importé et de " 1 --------- 

et“convenant" à toutes marques vaches au Livre d’Or. Pour plus de details veuilles d’automobiles. Automobile Limi- écrire à Art. Legar & Fils. R. R.Nol.StSauveur, 
"e.182 Sanguinet, Montréal,— P.9 Québec. Te 2009 sonner 5i3

. couprorE usiGEE — Courroie en esout culture.. De b onne sources qui ne tarissent jamais. Veniez me dire aussi quelle est la longueur Cependant, s’il noua parait que le» travaux sur 
." wages en bonne condition à bas prix; pour patursger. terre très planche stiertile-per de d’un acre. un chemin public ne doivent pas empêcher les gênavoir liste suivante: 3′4 plis. 15c du pieds" 4 plis soshee maizen modern Îm tres.conlartablén^n H. La différence qui existe entre la façon de d‘y passer pendant plus de quarante-huit hourra $-200, 5" 4plis, 250.. 6‘4 plis, 30c.. 8" 4 plis, 40c 12” 2a grails, nas un autresane Steux Doit mesurer un arpent repose sur ce qu'on doit distin- dans les cas ordinaires, il n’ent est pas moins vraianttodesduosodracxoulsresacot."a"YLOoa. “erzgrurecEe: desaniz? K SCRumiot WessË eiclFpërë güzksnsrERaRsTs-p.sx-rapene’s: go"ddezrGusoqsPgcNOLerroEOsosenLeL- E 

rmmereseat’s Tosr """“.—.‘", sszEprseeaezas"oss Takponc.nan pEeosien.
I8D McGiliStr., Montreal, 3att.12fs.P67 serome" sur"). FTvRR" au Nord, trebsen bad. run surTautre. suivant ‘endroit ou se trouve située muhëaneokodunsge.çon enoxoneznourataukercren: 

COUVENT DE SAINTE-MARTINE-Cours tout.canerton, ar galaU"k“zanseatable " Far"exerplç"uF ies terres de seigneuries, on em- diminues en faveur du contribuable dont la propre 
complet d’enseignement ménager. Préparation aux qaude, bien”ecairee Baveen°bston"poreherie"en ploie généralement larpent français; cependant, imprudence est une des causes du dommage, 
diplômes d enseignement anglais et français et au béton- poulailler, grainerie caveau a racines le tout on mesure aussi avec l’arpent anglais, lorsqu'il —ire KT taweize i 
diplôme d’enseignement ménager. • Rvdes Sœurs dans ûnensembleSe plus commode, et 150 arpente s'agit de subdivisions faites sur les lots de seigneu- —TAXES ET CHAUFFAGE I $8” Noms do deur e.de Marie Bs"ozMar"i”s deere aontoo epciture? puncderocherOnisha: niepecruie qerorlirrcebenz.dw.redAPS" Tsdepuls- “nvareuns—polle).ouaeoe"lol. 2.888"21srez zyomFEauamscsos.NdmedOO & "Be"îS"r.t.coNFC on’esure ceneriement seexdecrquer Snsese“”7%

ann sta F.S" —“mdndnden NesSnerslbeRtTon ^ Esisie. peRGSGzagsmomr: anneskrosd"sdauan.desDo=. rmoemqoi-ctKo-cc 

modze"on”suBeWEeRC"Sakap"pscazptAKSas""n "or snanekie bonaroi 
Avec ces renseignements, notre correspondant charser i 1 sua taxe de ′ 

pourra sans doute sortir de son indécision, et m«u- ' Lee, ° ′ mer moyens 
rcr d'une façon exacte le terrain dont il s'agit. &0""ccne"“taxer-er contre

VOULEZ-VOUS RIE. Demandes Oracle du 
mariage, 10 sente, avec catalogue français; farces Eemdtndiom somznt.

i AGENTS DEMANDES—Hommes actifs et 
honnêtes et responsables pour vendre la fameuse 
net euse Godbout. Contrat avantageux et com- 

y mission généreuse. Pour condition» et renseigne- h ment», s’adresser à Le Ce Godbout, Limitée, St-
Aimé, Oté Richelieu, P. Qué 27-at -B-t-fs.
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Achetez et vendez par le moyen des petites annonces LA LOI POUR TOUS tous les intéressé» à cette route.
romsuat mate - ‘ " .... al * _________  . - V Sente . - ._______ _______  D'autre part, lorsqu'une municipalité a prie un

(Suite de la page 572 chemin à sa charge, elle est obligée de l'entretenir en
. , T—N. bonne réparation de toute sorte, de façon à ce que
APROPOS DE CTEM1N.—(Réponse à P. F.)— le public puisse facilement y avoir accès.

Q. Dans une certaine municipalité. Il existe une En effet, l'article 453 du Code municpal déclare: route depuis plusieurs années qui partant du trel- “Toute corporation est obligée de faire tenir les 
sterne rang descend an deuxième rang, lesterres “chemins, ponts, cours d'eau et trottoir, qui sont 
n’ont que vingtarpents de profondeur, et les culti- “sous sa direction, dans l'état requis per la loi. les vateurs du -troisième rang ont trente-huit arpents “procès-verbaux et les règlement» qui les régissent, 
de route à entretenir. Le chemin de front du deux è- “sous peine d’une amende n'excédant pas vingt me rang est bâti à deux arpents du fronteau, de “piastres pour chaque infraction.
sorte que les cultivateurs du troisième rang ont une “Elle est, en outre responsable de tous les dom- sortie suffisante. Le conseil local étant en frais de “mages qui résultent du défaut d'exécution de ces 
bâtir une route sur le premier rang, le long de la "procès-verbaux, règlements ou dispositions de la 
mer, veut que ce reglement oblige les cultivateurs “loi, sauf son recours contre les contribuables ou du troisième rang à faire les deux arpente qui reste “les officiera en défaut, selon le cas.
pour se rendre au fronteau- “Si le chemin, le pont ou le coure d'eau est sous

La loi peut-elle nous obliger à faire et a entrete- “la direction de plusieurs corporations de comté, ces
nlr ces deux arpente, et si les propriétaires du “corporations sont solidairement obligées de faire 

__________________________ deuxième rang veulent une route ne doivent-ile “tenir ce chemin, pont, ou cours d’eau, dans l'état
—- ------------- '---------- B-----------------— pas faire, cette route à leurs dépens, car elle nous “requis, sous les memes pénalité» et responsabilités.

=′" apn „ 12 Wt ATTENTION — 35 belles terres à vendre dans semble leur appartenir? . "Mais nulle action en dommage» ou pénale n'est
cue adoec" en." a. $1.30; une des plus belles parties des cantons de l'Est, dan. R. Le code municipal, à l'article 608 déclare: “intentée contre telle corporation, a moins qu'un caLamePPesp.mos.o” Famicateurs? le comte de. Missisquoi. Qué., demandez les cir- "Les travaux d'entretien sur les route» qui oondui- “avis de. quinze jours par écrit, n’ait été donné au sTerrri iPe. -′- Ru- culaires et elles vous seront envoyée» tout de suite “sent d'un rang à un autre sont faite par les pro- "secrétaire-trésorier de la corporation. Cet avis trrovcranco Aeservoir mrs. “ha etc par la malle Pour autres information», adresser- “priétaire» ou occupants des biens-fondss imposables “peut être signifie par lettre recommandée, 
tavemes. "oyi”.—" ^‘“ sowe.aoE+ar —ndfnwtt.n’Fi susepuaepn=-zmsxzauquer"e"roOtes boRdunsen rouM^

' son * VENDRE—McLaughlin IM5 .pénal vgemuuaUn.PS.GEULUE EK FROMAGE A aas=trpssteemelark=zeepeteq.ssprr gazmemgaopsrm; m a ETtSs 

6 evlindreo tinn.no 5 massacers en parfait ordre IEEANE AU,VAse dP—e-estn. Lapante rang est tenu aux travaux et à l’entret en de la route “9 aavui.
" I"Frr "s •,8“re"Lshabie ne 7.000 livres, s’adresser à J.-Art. Allé. St-Celestin. qui conduit de leur chemin de front au chemin de ... Si tous les chemin., ponte, cours d eau ou trot-
ara"A.r.""saar.c""y"g FS.A" forettevine, Cté Nicolet, P Q B.-20 août, front du deuxième rang, le deuxième rang du che- “toirs municipaux, ouune partie d'meux.àl. chargesera 1“s= Paoreeser g B. faner, 27-21-B4-fs. - --------------------------- min de front qui conduit du deuxième rang au “des contribuables ett situés, dans la municipalité

— ___________________________ _- FERME A VENDRE —Belle terre de 100 acres tro sième et ainsi de suite locale sont mis à la charge et aux frais de la corpo-
*2ft -A VENDRE—Une charruesulkv Frost A Wood (récolte en foin cette année: 5,000 bottes) située à Cependant, cette loi, s’applique en l'absence “ration en vertu des dispositions du présent code

1 whs sonrare"pr"as.SnnabiT°P s’adresser Padoue, le long de la route qui traverse à Sainte- d'un règlement ou d'un procès-verbal. En effet, “ou autrement, toutes les obligationss imposées aux 
t Lucien Caurbi n Ange Gardien Est B.6-at-4-fs. Angèle, A un nulle de 1 église et de la station. Bon- dans une cause de Bernier va La Corporation de contribuables, relativement à ces chemins, ponts, wreinn xaun ”• Ange “aren f Ter ne batissee. A vendre à boa marché. Pour autres s. Marcel, le juge a décidé: “Les travaux d'entre- cours d’eau ou trottoirs, ou partie d’iceux, meme

i _AVENDRE.-Tuy.ux en béton faite de pierres renseignements Gcrireà F zéar Blanchette, ^ tien sur les routes, qui conduisent d’un rang à un uaventleette modification, sont assumés par la cor- rassies et ciment, 6 pce., jusqu'à 36 pouces. 24-36 Fadouer She Matapédia, P. Q. ft—2fs autre, ne sont faitss par les propriétaires ou oecu- poraton: __________ -

zonu ormteslongueup,2Q pc” geroptisePromnodenke: ST-BRUNO DE CHAMULt-A 11 milice de rang"adepbiene.“ooukes‘eonawakens arunoringansue PASSAGE TEMPORAIRE.—(Réponse à J. V.) 2o“robrems Pace" Yarg 2 0 TK, Montréal seulement. Magnifique ferme, très ancien, qu’en l’absence d’un proces-verbal ou a’un —0 Une municipalité engage un homme pour
A—_______________ 2 “′ planche, sol incomparable pour tous genres de aclement* conduire les travaux d'un petit puni; le conducteur

AGENTS__ p.a rimas par jour fal culture terre riche, pas de roches. Bâtisses esti- Dans les circonsts nces, la corporation munici- des travaux démolit le pont et ne donne aucun pas- Fonemen:TSMomaertez"enez “Vour "nouveaux mées a. $10,000. cau dans maison et batiments, pale en obligeancles prcprictairs au troisieme rang sage. I arrive quelqu’un pour passer qui ouvre une 
articles. Coûtent 5c., se vendent SL Expérience électricité dans tous, les appartements, cave ei- a faire deux arpents de route de plus, est-elle dans doture.etpasee dan "“ champoù il brisera voiture atipi nécessaire Excri v es pour détails gratuits mentée, fournaise à air chaud. Les agres agricoles les limites des pouvoirs que lui donne le Code muni- Oui doit supporter les dommages, le conducteur de Adresses. The Home Made Association, Valcourt, au complet. Voitures d’hiver et d’été, attelages, cipal? Toute la question ici, est de savoir s’il y a la voiture ou le conseil municipal"

h FO Sheford Co 20.at.4-2 fs P. 75 Tout en parfait ordre. Un vrai bargain à prompt injustice grave vis-à-vis des propriétaires du trois- R. Noua croyons pouvoir inférer de l'article 513
2 ■ -a — ............  :------ - ----- --------- - • .... .. . . . .  wsheteur. Le premier acheteur sérieux 1 achètera ieme rang, puisqu'il faut savoir si la proportion des du code municipal qu'à moins de raisons graves, lee

. CULTIVATEURS. TRAPPEURS faites-vous un f.lroran’Yuange aspesour travaux à faire par les divers rangs sont à peu près travaux à faire sur un chemin public ne doivent pan ben salaire cet hiver Ma methode de prendre lee P us de renseignements s’adresser de suite à Mon- égaux. interrompre la circulation pendant un délai de plus
renards, pas de piège, pas de poison eet GARAN- neur Aldé rie * Poste restante, 8t. Bruno Station •• Quant à la manière de distribuer lee travaux à de quarante-huit heures.
TIE 62 renards pris du premier décembre 1924 Ste Chambiv. P. W. * N. U. A 511 faire sur les routes, nous croyons qu'une munici- En effet, l'article 513 du Code municipal déclare:
au 15 mars 1925. Salaire: «1240 de fourrrure vendue * vevnee —a m ad 3 221 palité locale a le droit de distribuer ces travaux de "L’inspecteur municipal peut autoriser à pratiquer. a New-York. Ecriver-moi. E. Sauvé, Ble. 3. STEREF * VENDRE.—à 10 milles de Québec, la manière qu'elle croit la plu» avantageuse au une tranchée ou une ouverture dan» tout chemin
Hemmingford. Co. Huntingdon, P. Q. 20 at. 2fs. B 27 arpents, tout en culture avec roulant et grande public, toujours, bien entendu, en agissant au “public, pour y faire passer un cours d'eau.-------------------------------------------------------------------------- - terre à bois. Pour information s'adresser sur les moyen de règlement» ou de procès-verbaux. “Cettre tranchée ou ouverture doit être indiquée 

< BASSEURSJe pre de ,45. à 60 renards —eux. Joseph Poulin, Ancienne Lorette, r ---------------- "de jour et de nuit de manière à prévenir tout acci-par 4'a5 semaines. Je puis enseigner à tout lee- Champigny. R. K 1 P. Q. 20 at,-4 fs.-B. MESURE DE LONGUEUR.—(Réponse à L. “dent, sous peine des dommages encourus.
seur de ce journal comment le faire. Ecrives pour “aae",,) 7, C.)—Q. J'ai fait faire de l’abatis à l’arpent; beau- "Dans les quarante-huit heures qui suivent le
avoir renseignements. W.A. Hadiey, Stanstead, f TERRE A VENDRE A WARWICK —Située au coup me disent qu'un arpent mesure 180 pieds de “commencement des travaux dans le chemin, il doit 
Due. , 6-at-20-6-P06 milieu d un très beau village, sur la route nationale longueur, d’autres, qu'il mesure 192 pieds. Je “être construit sur le coure d'eau un pont ou pon-

′" 42 ′ t——------------------ comprenant e nviron cent acres de terre tout en voudrais savoir quelle est la longueur exacte. “ceau convenable et solide, de la largeur du chemin
COURROIE USAGEE. — Courroie en esout culture:, —e D onpe sources gul ne tarisetnt Jamais, Veuillez me dire aussi quelle est la longueur Cependant, s’il nous parait que les travaux sur 

irehous wages en bonne condition à bas prix; pour patursger. terre très planche stiertile-per de d’un acre. un chemin public ne doivent pas empêcher les gensvoir liste suivante, 3′4 plis, 15c de pieds" 4 plis sosheea mnien moderns.‘rès.conlartablez,"gzyice R. Le différence qui existe entre la façon de d’y passer pendant, plus de quarante-huit heures,.200.5" 4plis. 250. 6 "4 ,1b. 30c., 8 "4 plis, 40c., 12” dagues"., tokezes autres.atizes.en P., memnier a arment repose sur ce du’on doit distin- dans les cas ordinaires, il n’ent est pas moins vrai

LAPINS CHINCHILLA des .plus belles lignées 
Pour vos cheveux anglaise». Prix pour les vendre. henards noirs 
S'il tombent te Pom- argentes. Saches nos prit avant d'acheter ailleurs. 
anpscnes."tzorqoi: "*""""=S""pa"FOs 
ber et les fera re- " - ——
pousser.. 30 ans demerer as==m = Yarneig" “o =6 „ 'S» ECMer... 

et h calvitie. En- produire des reines de grand enoir, Deles, prolt- 
vos d’un flocon de ques et grosses récolteuses de mie Sotte annee a LIVOURNES BLANCHES C. 8.—Beaux jeunes 
$1.50 par ia poste A mere de noeeure rne A ′““% cochets. Procurez-yous vos reproducteurs pour ^feoîÆ ”′ “ eoeoe saugreoc"sz."ansOOP“E. Am.BCPOs. wie, 

s^d.-^^r^bii^» E Hmmrms Tau Eo.%ue.------------------------—"AT

Edifice du Canada Ciment, Montréal. 25 et plus, $100. pemans.
20 at 4 fs. ABEILLES A LA LM.— Paquets de une livreaveo DEMANDES — Vo- ■

----------------------werent ramer dot. I
t— 7 COMPLIMENT don. Faite» ver ebéqnaa payables au pair, à fraie, beurre de ferme,

. , . , . .. .___ „ V Saultry: Farnham, Que. (9-23 i. 6-13»- 001 Miel etc. Ecrives pour ■
Adèle—Vous avez de jolies lèvres, elles : avoir circulaire de prix.

seraient jolies sur une jeune fille. Ne renvoyez pas à demain Ce GUNN, LANGLOIS & ■
Eusibe.—Je ne manque jamais l’ocea- que tous pouvez faire «jour- Co, umited, Montréal. ■

sien de les y placer. d’hui.
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tenir du gouvernement un permis de-om».
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uronne; 4 - —.,
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========= 1 
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========== ■ 
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========== 

m===========; b 
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aoezeaindontatoeore detncne, et N" 

errain dunemin aboli na pas. AA afar 
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teel«nuete:lleataritué„lm»roehiéà.cb^ s 

moins.si-un des proprietaires 'veietw du 
.bob fournit lo terrain onamepartiea. s : 
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Lards abattus de Québec.Egge.

Z-HERSES

VOLAILLES VIVANTES “ s

w 
a

30.25

No 25—Semoir à blé d’Inde......... .. ..

Montréal (Botte Postale, 326)

s

883 8

Prix 
$20.00 
19.50 
57.25

72.00

20.00

Pesanteur 
125 Ibe

CHARRUES
No 102—Charrue à mancherons “Spéciale”. .

CONDITIONS: Comptant sur livraison. Nous payons le fret sur toutes 
les machines mentionnées plus haut.

3

Fèves,
Blanches 1 No. 11 Triées à la main

En canistre de 1 
gallon impérial

II ne se 
transactic 
La patate 
L épicier 
80c et 90

Choix...................
No 1.....................
No2............ ..

Le mai 
maine éc< 

■ nés, 2163 porcs et] 
tons. Il . 
destinées

Le mai 
activité,!

Le mare 
de la sema 
quille. Le 
nombreuse 
rative Fed 
maine, SOT 
semaine de 
sarot 

S5ti

Il ne s’e 
sur le ma 
Cependan 
se produir 
velle récol 
qui nousr

Quelque 
ont été ol 
variant de 
chars.

SUC!

Nous a 
mandes p 
le marché 
américain 
ment pou 
aussi peu 
dans les

SEMAINE FINISSANT LE 22 AOUT 1905 

PRODUITS. DIVERS

No 155—Charrue à versant, avec versoir d’acier..................... 118 "
No 11—Charrue à siège Tilbury équipée avec versoir No 101 250 “
No 12—Charrue à deux versoirs, “Spéciale”, équipée avec 

versoir No 102................. .. ..............................
No 26-A—Charrue à siège, équipée avec versoir No 101... 425 !
No 101—Charrue à mancherons, équipée avec mancherons 

longs. No 101......................................   125 “

INSTRUMENTS ARATOIRES 
VENDUS PAH LA 

COOPERATIVE FEDEREE DE QUÉBEC

BEURRE
Spécial pasteurisé........28c

.... 180“

FROMAGE
Blanc

PRIX PAYÉS THE M ARKET

• Le march 
catte semain 
dans les pri:

La deman 
quement été 
n’est que po 
ché américa 
changement

Les arrive 
mentation i 
contre les s 
coup moindi 
activer la d 
augmentatif 
derniers pri 
tionnaires p

FETES JUIVES
Préparez vos volailles pour les 19, 20 et 29 septembre, 

dates des prochaines fêtes juives. Les volailles devront nous 
être envoyées quelques jours avant ces dates. La demande 
sera très bonne pour les poules grasses.

COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE DE QUÉBEC 
114 rue Saint-Paul Est.

RECTIFICATION
Dans l’édition du “Bulletin de la Ferme” du 20 août 

1925, la semaine dernière, les prix payes pour le fromage 
blanc n’ont pas été corrigés. Il faudrait lire les mêmes 
prix que ceux indiqués pour le fromage coloré soit:

............... 25:1» ih. POULETS DU PRINTEMPS 
No2........ ..'...........22e “ Choix............... Y.. ..... - 30e‘alb
Vsedxeogurstteiaaqaa....7%e t No--27e " 

Lapina vivante................. 10c et 12c " No2-----..........   d • • 234 1 ".
Pigeons vivante (couple) . r 30c " No 3. -* -.1 " ....................... 20 “

Toutesles expéditions de rolaillendoivent etre.faites à Montréal, lié rue St-
Paul-Est, et non pas à Québec. 13ou fxi; b! -ri [

SUJETS CHOISIS DE BASSE-COUR À VENDRE
Cochets Plymouth Rock Barrés, Rhode Island Rouges et Leghorn

C. S., de lignées de pondeuses.........................................................   $2.50
Cochets Plymauth Rock Barrés et Rhode Island Rouges avec cer­

tificat de généalogie...................................    $4.00
Poulettes Plymouth Rock Barrées et Rhode Island Rouges nées 

dans la première quinzaine de mai... ..................  $1.50
Poulettes Plymouth Rock Barrées et Rhode Island Rouges, nées vers 

le 25 mai. ..... ........ [.............................................................................1.25
ADRESSEZ VOS COMMANDES A

Coopérative Fédérée de Québec, 
BASSE-COUR DE PRINCEVILLE ■. Clé Arthabaska.

No 1..............20%
No 2........... ...

Engraissés au lait Milk feed. Choix ....... ............................. 22e lab
Choix....»............................  13e lalb ------------............ .
p. K 10 ave se ee tssssssss ses** AS
No }1 • -...............................le ., Pore frais Fresh Pork
N,**........................... “h . No 1,99A U0lbs... „ ... Welalb
No 3........ -.............. 9e No 2,1401175Ihs.............. Me*
Not......... ............... .............. 83e " No 3,175 A 225 Ibe............  14e
Les exp.d’animaux abattus doivent être faites à 114,reST-PAUL-EST Montréal.

ANIMAUX VIVANTS fur

No OZH—Herse à finir, “Dents rigides” sections, 40 dents 135 Mis
No UBCS—Herse à finir, “Dents inclinables” 90 dente, 3 

sections..................... -.......................................... 320 “
No 17-PB—Herse à Ressorte, “avec leviers” 17 dente, 2 

sections..................    267 “
No 32-NPSO—Cultivateur 1 blé d’Inde, dernier modèle, 

8 pelles................    404 “

Bouvillons Steers Moutons . ______ j. Sheep
&tea choix-Selected--------- 7e lalb No---.................... -----. s ‘ s
Choix — Choice....................... 6c “ NS.......................................... ‘ 4e «
KoL g. •• No8..  ............  <•
No2...... ........000000 4e “ Porcs vivants Live hogs

NSEeusemems:: y; EozæB.zoron.sbo"] 170A200 ."*
Vaches Taures Touremus FouST SRRüSwniio;;; ) 1701 200108.13M4

Porena stal .... 1 120a 170 Ibs.......13c

3′5 Pogcalourda.. - * ] 2201270 ibe. .12
Rgpcmit 2M. Ezkokords:::]Plunde )»O»...11W

- 2ex EAC.’FFE... lmcivad”]‘?2!""

350Ihs.
Ile

350 Ibs
1035e

Spécial.............. ...
No 1................... 20%

A SAINTE-ROSALIE JONCTION

#3edor Nol, 99 a 140 Ibe............... ... la lb 
34€ « No 2, 140 à 175 Ibe................ ...................“

31e " No 3, 175 1 225 Ibe................ ... “

Spécial................... .20^0

. . . . 20%4€ No. 2 ....

Nol pasteurisé...................28c
Nol.............. 37c
No 2......................................36c

La Coopérative Fédérée de Québec, 114, rue St-Paul-Est, Montréal.
BOITE POSTALE 320

Oeufs, (Québec)
Spéciaux...........................
Extras...............................
Premiers...........................
Seconds .............................

Extra choix......... 5c ... 614e. ..
Choix.................. ... ,.6e.........
Nol........................4 e. ..5c.....
No 2......................3H...4C...........3 No 3.......... .....212e. .31c....

Oeufs, (Montréal) Eggs. Sirop d’érable. Maple Syrup No 4.................... ...........................

Frais spéciaux...................... 43e don En canistres etbarils In cans and bar- Taurailës/Noi.A. 222.:
Frais extras.....................  a rite (retournables), 5 rels (returnable)
Frais pzeoniar:. sstseee:: 31c “ gallons et plus ^««altoMormor. Venus De hit Soignées d’herbe TruieNo i .. moins do

Beans Choix........ . ............................ $1.35 gall Choix................. .... ............. .................. SowNo.l under

-iæsiaa axer N z............. . 15 - N Eentai" iSt i Tis“s2:: *&.-sucro aro.Sr..?-........... Mipi"s.e.. NEapdam.Wk.""-----------*"* A^""'" *‘- "Lads: Adro-mzerrzro.themos.Coeet.

Peine ESFFP UC “eeHes MdnCe-
Hb. pains Laine Wool Choix............. ...................... 125e lato Stock Yard, Pte St-Charles, Montréal.

.77........... 14c 13c la lb Lavée Nol............... .............  37e la lb Nol.. ... ................................ 12c “ et fa correspondance à boite postale
........... 13c 12e “ Lavée No2................................. 32c...............No ....................  lie “ 326, Montréal.. 
............... 1032“ Non lavée Nol............... .............. 27c 

In cans of 1 Non lavée No 2...  23e
gallon (imperial) Peaux Hides

Soir............................:nme: “l:s5%1 Moins de 50 me.......................103c la lb
N82. . . . . . . . . . .  , 1 30 “ Peaux de boeufs plus de 50 lhese «
En barils (non retourna-' In barrels of 5 Peauxde t aureaus pesantes. 6Mc ».

bles de s gal. ou plus) gallon» or mor. Peauxde veaux de lait.......... 18c ..
(I. * SI 45 sali Peaux d agneaux...................... 75c a 1.00t.......... .............. . 1 30" Peaux de chevaux.......... $2.25 à S3. W
No2... 00000000.010. 1.10 “ (suivant la grandeur)

Il n’y a a 
noter sur te 
qu’une légèi 
prix de la* 
anglais a é 
demande n’

Les arriv 
que la sem

G. quelques j

Le marc) 
changé dai 
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effet de res 
demande fi 
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de deman 
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WEEK ENDING AUGUST 22nd 1925 

ANIMAUX ABATTUS
Veaux Dressed Calves Agneaux
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TOIRES

OEUFS (Montréal) PORCS VIVANTS

PORCS ABATTUS

Arrivages plus nombreux, marché moins

30.25

27

[ 22nd 1925
FTÜS

65.00
72.00

20.00

DE QUEBEC
NOTION

Prix 
$20.00 
19.50 
57.25

us payons le fret sur tout, "

8 5 8 s —
 

e pill
e

S8 H

PROCUBEZ-VOUS UNE SERTISSEUSE

BURPEE

=8
 ":

..............................—.......................-.........................-.......... —....... . 

LA COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE DE QUÉBEC

neurs.
C'est l’intention de la Commission,de 

pousser les travaux préparatoires à cette 
construction avec toute la célérité possi­
ble. Au cours de la semaine de l’Exposi-

Attention ! Veici les vainqueurs ! . 
La saveur rend les garçons et filles 
copains des Flocons de Maïs Kellogg-

Kellog transforme le blé d’Inde des champs en flocons 
dorés croustillants et dont la saveur n’a jamais été égalé?. 
La récolte d’une année d’une ferme de 485 acres suffit 
tout juste à satisfaire la demande de chaque jour. Chaque 
flocon grillé, doré possède une saveur qui est un charme 
pour tous. Plus de 2,000,000 de pintes de lait ou de crème 
et des tonnes de fruits । «ont1 Mltaofnmées tous les jours 
avec les Kellogg. Essayez-en pour le déjeûner. En vente 
par tous les épiciers. Servis dans tous les hôtels et res. 
taurants.

CORN 
FLAKEs -==

ta 11™.„ we 
'«edere J lee than

BREVETS 
L1-WIZaZ 42»u[-)31

vos animaux vivants à Coope- 
Urée de Québec, Montreal 
d. Pte St-Charles, Montréal, 
respondance à boite postale

326, Montréal.,

A, t

ATTENTION
Nous pouvons fournir a notre clientèle 
la fameuse Batteuse et séparateurs 

" “ GODBOUT "
avec ace seoir es: Souffleur et empocheur à 
grain et engraineur automatique

1.. moins de 
! wde

pour faire vos conserves 
à la maison.

. La Comm ssion de I Exposition Pro- tion nous croyons savoir que d’impor- 
vinciale aura une entrevue prochainement tantes déclarations seraient faites à ce 
avec les trois architectes qui lui ont fait rujet.
des suggestions relativement aux plans — ---------------------------------------------------  
du futur palais de l’agriculture. Cette 
entrevue aura lieu dans la semaine du 
24 courant. Ces trois architectes qui se 
sont intéressés à la construction du palais 
de l’agriculture sont MM. Lorenzo Au­
ger, dont on connaît la compétente dans 
ces sortes de travaux, M. Wilfrid Lacroix, 
qui a déjà à son actif un grand"nombre 
de constructions, et M. Ludger Robitaille 
bien connu dans le monde des entrepre-

ante
icon(choix) 
m Hogs

Pesanteur 
............. 125 Ibe 
............. 118 “ 
•No 101 250 " 
ée avec

2 .. 1 plus de {t 350 lbs
.. merettan 10326

Sheep
......... 6c la lb
......... 5e “
................ 4e “

Live hogs
] 1701 200 lbs.13%

Le marché local a faibli et il y a très peu Les prix ont une tendance à la hausse, 
de demande pour les œufs de qualité Le meilleur lot a obtenu le prix de $ 9. Des 
inférieure. Nous conseillons donc à nos veaux moyens ont trouvé preneurs de 
expéditeurs de ne mettre sur le marché $7.75 à $8.50, tandis que les veaux ordi- que les meilleures qualités d’œufs possible. RoeVesns âeerenputnterane-Z6 2s."5-$%.

II ne semble pas encore avoir été fait de 
transaction par quantité de char complet. 
La patate se vend à des prix peu élevés. 
L’épicier achète, du marchand de gros à 
80c et 90c la poche de 80 Ibe.

. LES BESTIAUX "

Agents Vendeurs 
Sérieux

Demandés Immédiatement
Pour districts où nous ne sommes pas repré- 

tentés, pour la vente d’arbres fruitiers 
et d’ornements, etc;

Territoire et marchandises exclusifs. 600 
acres d’arbres fruitiers et d’ornementation: 

Etablie depuis 40 ans
Ecrivez au gérant

Pelham Nursery, Co.
TORONTO, - - ONT

C atalogue adressé but demande.

La batteuse GODBOUT a donné satis- 
faction pendant 60 ANS et continue à 
donner tou’ours un meilleur service.

QUALITE ET PRIX DEFIENT TOUTE 
COMPETITION

Pour tous renseignements, s’adresser à

LA CIE GODBOUT LIÉE
^»H<^‘ ) 170 a 300 Ib* .13%
al-- ) 120 A 170 Ibe. 13e
. . D

do..::]220A 270 lbe.....l2c

d jplunde27o1 .nses

BEURRE

• Le marché au beurre a été plus faible 
catte semaine tune baisse a été en egistrée 
dans les prix.

La demande pour exportation a prati- 
quement été tranquille. La demande locale 
n’est que pour besoin immédiat. Le mar- 
ché américain est resté stationnaire sans 
changement dans les prix.

Les arrivages a date accusent une aug­
mentation avec l'an dernier, mais par 
contre les stocks en entrepôt sont beau- 
coup moindre. Cette dernière baisse devra 
activer la demande et à moins de fortes 
augmentations dans les arrivages, les 
derniers prix devront se maintenir sta­
tionnaires pour d'ici à quelques jours.
ï _ FROMAGE

II n’y a aucun changement important à St-AIMÉ, Richelieu, P. Q.

Toujours Frais 
comme au sortir du four- 
neau Les produits KelloggFLOCONS DE MAIS a"27e5mc"od7"un 
papier ciré imperméable 

" conserve toute leur saveure 0e primitive.Kllo99”—

C’est la machine par excellence sous tous 
les rapports.

PRIX $22.00
S’adresser à

J.-ALBERT AUCLAIR
Distributeur

B.-P. MONUMENT. GIFFARD, 
QUEBEC

noter sur le marché du fromage si ce n’est
qu’une légère hausse de l-8c la livre sur les .
prix de la semaine précédente. Le marché meilleurs pour les sujets de bonne qualité.
“ , ■ , ... I Quelques lots de bons bouvillons ont
anglais a été un peu plus actif, mais la obtenu le prix de $7. pour une pesanteur 
demande n’a été que par petites quantités, moyenne; les bouvillons de qualité mo- 

Les arrivages ont été un peu moindre yenne ont fait de $3.50 à *5.00 et les 
que la semaine précédente. Un marché communs de $5.50 à $6.25.
t o On a trouvé un bon lot de bouvillons
• ationnaire est à prévoir pour d ici à d’une pesanteur moyenne de 1125 livres, 

H . quelques jours. as qui ont été achetés entre 57. et 57.75 pour
H- . l’exportation.

we ’ OEUFS (Québec) - On a payé de $5.75 à $6.50 pour de 

Le marché des cufs.en général n‘a pas vopnes aéyponnse deahte." ËesSabRer On changé dans ‘le Canada au cours de la fait jusqu’à 56. en descendant jusqu’à 52. 
semaine, dernière. La chaleur eut pour pour les metteurs en conserve.
effet de restreindre la consommation'. La Les taureaux ont réalisé de 52.50 A 
demande fut très limitée et les prix dans $4,00 e cent "vres-
l'ouest ont baissé de 50.01 la douzaine. VEAUX VIVANTS

Lamb 

............ 22e la lb 

........... .............................. 20e " 

.......................................... 18c.... " 
i..........................................................Freeh Pork
1140lbs____  ... 17e‘alb
a 175 lbs.............. 16c " 
à 225 lbs.............. 14c “
,rue ST-PAUL-EST Montréal.

Le marché aux œufs a été, dans le cours Apres une ouverture très active, le 
de la semaine peu intéressant, plutot tran- marché des pores a vite décliné.
quille. Les demandes se sont faites Pu Les porcs de bonne qualité ont atteint nombreuses. Les prix payés par la Cpopé le prix de $14.50, avec quelques lots choi- rative Fédérée à ses expéditeurs, cette.se- sis a 514.75. Quelques porcs du Nord- 
marne, sont les mêmes que ceux pavés la Ouest ont fait 513.50 et 513.75, tandis 
semaine dernière, Lon semble croire gue que les truies se sont vendues entre 511. &sstteiir4iüs?siKS 8"$11.60.
des prix phis bas, même de quelques sous, VEAUX ABATTUS
surtout dans les œufs de qualité inférieure5 te • Arrivages légers demande très bonne;

FEVES ET POIS prix un peu à Ta hausse.

FOURNIT LES COMMENTAIRES SUIVANTS SUR LES MARCHÉS

Le marché de Montréal a reçu la se- En tout pays, Demandez le GUIDE DE ========================== 

MT2n.21899"1682.180°.g2tas,“ss42"cedesOz: UINVEATEI , sert envoyé eatut Pourquoiiles K«U,g, sont 
cone" en 22751612”2q8/n2re7 as desmou: MARION &MARION : toujours en «te? 
destinées à l’exportation. 364 rue Université, - Montréal C’est à cause de leur saveur merveilleuse—

Le marché des bouvillons a repris son ad, ... -) - indescriptible que les Kellog sont à la tete
activité, avec des arrivages plus nombreux 72% rue St-Pierre, - - - Québec de toutes tes cereales prêtes A manger
et de meilleure qualité. Les prix ont été et Washington. D. C.

Il ne s’est enregistré aucun changement 
sur le marché des fèves cette semaine.

========= servrasoununinswezzeaezun” 4
qui nous restent sur notre marché. nouvelle baisse, a

Quelques lots de pois nouveaux nous AGNEAUX ET MOUTONSont été offerts cette semaine à des prix 2′7
variant de 52.65 le minot par quantité de Les agneaux de bonne qualité ont été Y 
chars. plutôt rares, et la majorité des arrivages

ce SUCRE ET SIROP D’ERABLE tsopristonred&"ae"prs,x sezs.der* -
Nous avons actuellement peu de de- .Les moutons ont réalisé, de 53.50 à

mandes pour le sucre et sirop d’érable, 86. selon leur qualité.
le marché étant très tranquille. Le marché VOLAILLES VIVANTES 
américain ne paraît pas intéressé présente­
ment pour acheter. Les arrivages sont Des arrivages très nombreux ont causé 
aussi peu nombreux. Aucun changement une légère diminution dans les prix. Avec 
dans les prix. les prochaines fêtes juives des 19, 20 et

warc pot D1TITI-U 29 sept, nous prévoyons que ce marché se
PATATES maintiendra ferme.

101... 425 ” 
cherons
........... 125 “ 

s
O dents 135 Ibe
lente, 3
........... 320 “

lente, 2
.......... .. 267 "
modèle, 
. 404 ”
.............. 180 «

OUR A VENDRE 
louges et Leghorn 
..... ............................ 32 50 
1 Rouges avec cer- 
................................... $4.00 
land Rouges nées 
................................... 51.50 
nd Rouges, nées vers

..............--.............-1.25

de Québec, 
- Clé Arthabaska.

Montréal.
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FARINES

3.75

“Fabric”le sac

8 #

8 * os $14.80 4 8 $10.50

GARANTIE DE 8,000 MILLES

AUTRES PNEUS TUBES

1|
Frais de Transport par messageries payés sur tonte commar

PROVISIONS POUR LA MAISON

2.35

1

“)

Cordé

“Senior”

Cordé

“Géant”

18.30
20.85
21.50
22.15

I

Nous avons un assortiment com­
plet de pneus ballons et semi-bal- 
Ions, ainsi que des roues et acces­
soires pour les pneus ballons.

$2.30
2.85
3.60
3.70

>3.80
3.90
4.20

22.85
26.05
26.90
27.75
34.25
35.20
36.00
36.80

45.80
47.50

h

SPÉCIAL
GRUAU D'AVOINE 

sac de 90 livres 
$3.50 le sac

17.30
20.85
21.50
22.15
27.40

la caisse

Les élet 
de blé pou 
ils ne peur 
dont ils au 
surpasser 1 
du bétail, 
la qualité « 
un résulta 
tiennent.
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s 830 x ......................

32 x ......................
31x4........ .
32x4..................
33x4....... L...:.
34 x 4.......S........
32 x ......................
33 x ......................
34 x .......................
35 x412.........

36 x............... .
33 x 5...................
34 x 5.................
35 x 5...................
37 x .....................

Cordé 
“Junior” 
(ordinaire)

SPÉCIAL
SEIGLE D’AUTOMNE 

$2.00 per minot de 56 livrea
F. A. B. Ste-Rosalie Jonction

Sacs en jute, 15 sous

Cordé 
“Géant” 
(Oversize)

114, rue St-Paul Est, Montréal Boîte postale 326 Dépt des Achats.
Les prix ci-dessous sont ceux en vigueur aujourd’hui. Ils sont sujets à changement sans avis.

- Mode de paiement: traite, ou mieux, argent comptant avec la commande. jl

Il ne s' 
de prix sut 
L’apparen 
général, la

Les prix 
été comme

No 2 de
No 3 d 

$10.50 la 
$13.50 la 
real.

Après q 
hausse et d 
lès prix du 
transaction

les prix 
me suit:

—meerpt 

. Forte à

EN< 
y
La dema 

res est très 
obligés de 
des engrail 
blanc. Le

Son-----
Gru «ou 
Gru bla

Pneus Ames Holden, Rhino
Garantie de 8,000 milles 

Nouveaux Prix

F. A. B. nos entrepôts

s 4

Nous expédions le jour même 
de la commande.

Dimensions

L’usage 
des souchi 
que pour i 
basses det 
Les culth 
temps et

E

Les ma 
tent qu'à 
phosphori 
d’engrais 
les vieille 
sur les cha 
ensemenet 
province c 
sactions i

Les prb 
le printen 
dernièrem 
mines dé 
d’Allemag 
taine infl 
tassiques

A New 
engrais p< 
est très fe

La réc 
pective d 
ment dan 
nous rap 
autre rét 
même pé 
timent qt 
sike dam 
un appro 
à peu pr 
1924 et 
1923.

Lee in 
Semences 
informent 
champs i 
graine et 
ses herbe 
totalemei 
recomma 
de metti 
première 
champs 1

Trèfle 
sud-ouest 
trèfle rou 
près dam 

* sike, il y

Jambons (fesse) 10 à 15 Ibs.
,30c Jambons (fesse) 15 à 20 Ibs. __ _____ __  __

30e Éxebnaknly) 3 à 6 Ibs......... ...............30c Chaudière 25 Ibs. 3.00

:37e Jambon pressé, 7 à 8 livrée ’ 20c Graisse à Godet No 3 (Cup Grease)
,49e Saucisse de Bologne (Bologna)............10e Caisse 26 x I 1b........ 5.90
. Lard salé Baril Caisse 0x5 11m........... 4.35
1 SrBal? 408°morcenuz 200 livres * % cailse 8210 ... : 7.20 

HMéti^:::;::::::::: 58.25 Chudier Z h a as la chaudière

“ ” demi-baril . . 20 00 — A: B Montréal.
Laine non lavée.........................  35c IMITATION DE BRIC JE UNIE

Laine le lambris, imitation de brique unie,
" Laine lavée................................................ 42c couvre une surface de 22" x 17”. Trente-

Le tout F. A. B., nos entrepôts. sept feuilles forment un carré. Lee prix
sont les suivants: 2

Lambris galvanisé, pesan-
.... 2615e legal , teur 66 livres au carré.. $7.75 le carré.

• Lambris peinturé, pesan­
teur 66 livres au carré.. 5.85 le carré

.... 20 F. A. B. Montréal.
.Baril IMITATION DE PIERRE BOSSELEE. Un lambris, imitation de pierre, mesure

S5 als, 23" par 17" et demande 37 Feuilles au
60 eS’ carre. .Les prix sont les suivants: Tut‘ S i 68 Lambris galvanisé, pesan-

.00 ferai. teur 66 livres au carré... $7.75 le carré
Lambris peinturé, pesan-

teur 56 livres au carré. . 5.85 le carré

Fromage:
Fromage blanc et coloré en 

meules d’environ 25 Ibs....... .23 la Ib

Oeufs, la doua.

Frais,Extras....................    .40c
Frais Premiers....... .................................37c Des RR. Pères Trappistes.
Frais Seconds....... .34e Boite N 2, en caisse de 2 dos., la
Caisses de 30 doux., (caisses comprises). douzaine.........

"Mie Saind°UX Pr
Caisses

A pain le sac A engrais le 100 Ibs
“Crème de l’Ouest" 1ère patente $4.50 “Idéale” ........................................  $2 25
“Castle" 2ème patente............... 4.25 Farine commune Pilote........... 3.10
“Winnipeg" (forte à boulanger) 4.10 Gruau
A pâtisserie D’Avoine (sac de 90 Ibs)...
“Silver Moon”......................   3.20 Voir notre spécial

ENGRAIS ALIMENTAIRES

$1.35 le rouleau.
-.-.................  1.65 " - j
3 plia.............:.................. 2.05 "

Marque “Mika" oa
(un côté caoutchouté, 1 côté surf-minéral
1 pli................................... $1.60 le rouleau.
2 plis.................................. 1.95 • “

GRAINS ALIMENTAIRES
Avoine Exp imm. Blé-d’Inde Jaune le minot

No2C. W..........................  «5: Blé d’Inde argentin................ $1.12
. Blé dinde américain No 2.... 1.12
No3C.W..................................... Exp. de Montréal par fret local.
No 1 d’alimentation............ . 58%(c Orge rond d’alimentation........... . 92c
No2 u .......   sexe T AP Montrée. No .. ............ ,98e

Blé à engrais No 1  ........... 1 28 Lee prix des grains sont pour chars
I lé à engrais No 2..........   J 57 complets en grenier.

Les secrétaires de coopératives sont priés de communiquer avec nous, à nos 
frais, pour s’assurer que les prix que nous publions sont encore en vigueur avant 
de grouper leurs commandes. • ,

Huile à engin à gasoline...............maie gar.. ____ r
Huilé à engin à gasoline...... .36 le gal. PAPIER A COUVERTURE”
Huile a tracteur...............................  le gal. Marque “Fédérée”
Huile à moteur, 1ère qualité (deux côtés caoutchoutés)

Légère, Médium, Pesante.. .70 le gal. 1 pli............................ . $2.00 le rouleau
Huile à transmission..................... 65 le gal. 2 plia.................................. 2.35 --
Huile à harnais.............................. 60 le gal. 3 plis.................................. 2.75 “
Huile à harnais bidon de 1 gaL.... $1.10 Marque “CC"

(deux côtés caoutchoutés)

Simples la tonne Composés
Gru“hotetieer :11.838:08 Moulée spéciale:

Gru Blanc, (middlings)............. 36.00 Pour les veaux (50 Ibs).
Criblures de blé moulues:
En pochés neuves........................ $30.00 Moulées Monarch:
8to&^:: S3 K^::::;;:::;::: *3.58

Tourteaux de lin. . . . . . . . . . . . . .  2.50 De luzerne très fine.. . ................. 2.25
dnde rond........................... 2-15 Pour activer la ponte......... 2.75

Blé dinde moulu........................ 2.40 "
Blé d’Inde cassé............................ 2 40 Grains Monarch:
Moulée d’avoine pure......... 2.25 .
Moulée d’orge pure..................... 2.30 Pour poulets, (Chick feed)......... $3.50
Avoine roulée Alimentation... 2.25 Pour volailles. ............... 2.75
Blé engrais.................................... 2.55 Pour développer les poulets.. .. 3.15

Ces prix s’appliquent à des commandes par wagons complets de 500 sacsou 
plus. Pour quantité moindre, ajoutez .15c par sac. Fret payable de Montréal.

Beurre d’herbe Boite de: PH. BLUETS EN CRNSFEYES DES PERES GASOLINE, PETROLE, TOLES et DIVERS 
Pasteurisé, pains 11b.......  50Ibs.. 40: SPECIAL “Gasoline FédéréePasteurisé, olidereneem S » Yc Sans sucre: Botte No 2, en caisse 1ère qualité.................NolhoBmaz. ..#2 : 3» ao3Eossoec"nz on-ellKS s.ds 

de 2 doz., la douzaine. ... ................ $1.90 1ère qualité....
Sans sucre: Botte No 10, en caisse ____  

de 12 doz., la douzaine............. $8.20 HUILES:
Avec sucre: Botte No 10, en caisse 

de 12 doz., la douzaine........ $9.25 Huile à cylindre à vap. Fédérée 
Rhubarbe.............................................................. Huile à cylindre à vap. Fédérée--------- _— Huile à cylindre à vap. Fédérée .50 le gal.

Huile à séparateur a bras...........40 le gal.
‘ $2 15 Huile à séparateur à vapeur. • 60 le gal. teur 56 livres au

....... $2 15 Huile à séparateur à.vapeur.. . 65 le gal. F. A. B. Montréal.
y - la ib. Hwleàengmàgazome........... . 48 le gal. F. A. B. Montréal.

Blanc Ambré Brun Tinettes de 60 lbe ........... .................. 19c Huile à engin à gasoline.......... .. 36 le gal.
oi/1. Bottes de 56 Ibe.........«..........................19e Huile à tracteur............ ................80 le gal.23 chaud: 222 .*12 13c 12c Boltes de 50 ibs, en pains de i Ib. 21e * "‘schaudières, %: l^e & UC^ C^de 60 Ibs, en chmudiere de ,Chaudières 30 ibe,.... 13c 12c ’lie -3 -21c

♦Fèves (Par poches de 120 Ibe) h Ib. Caisse de 60 1bB en chaudières de
Blanches No 1......... . ,... . Gige 5lbB***s.........:.........................• 21c
Par quantités de 5 poches ou plus... 5%e Graisse composée ih la Ib. N, B.— Par, demi-baril, ajouter 3 sous (s
Par quantités de 10 poches et plus.. ,5c Chaudières de 20 Ibs........................... ... par gallon; pour quantité moindre, 25 1 pli
. , Tinettes de 60 livres............................14 <c sous par gallon. 2nliâ
♦Pois (Parpochesde 1201b.) U» Caisses, 60 lbe, en chaudières GRAISSE A ESSIEUX 2 P " ‘

Par qunrantësabisnpoebsentepus": She cale de 60 ibajjen chaudièresde ’C Cisee SS s BIP—.. 5.4 ParquantitédelOpo^ezouplus... se sibe. . ............15c caisse s‘,1 ib”: ; : ; ; 2.88

Tabac, en mains. Paquet de 25 Ibs. vianoe ramee Caisse 12 x 5 lbe 7.40
Grand Rouge, Grand Havane et Jambons (fesse) 10 à 15 Ibs...................31c Chaudière 10 lbe..™/. 1.45 la chaudière SUT:

Connecticut, 11b.............................. 30c Jambons(fesse) 15à 20Ibe . ..............30c Chaudière 15lbe.......... 2.00 “ LPAP:
Comstock, 1 Ib....................................... . Jambon (Rolls) 3 à 6 Ibs....................... 30c Chaudière 25 Ibe  3 00 .Heu, fort, 11b.......................................... 30c Bacon (Flanc)................ .  32c " Y I " ,, „ . ‘Sel “Pri
Rose Quesnel, 1 Ib....................................37c Jambon pressé, 7 à 8 livres.................... 20c Graisse à Godet No 3 (Cup Grease) Sel en pierre sac de 100 Ibs «ite
Quesnel, } Ib........................... 49e Saucisse de Bologne (Bologna).... .10e Caisse 26 x.Llb. ... — 5.90 la caisse . Gros sel sac’de 140 Ibs .............. 135

E s
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$2.30
2.85
3.60
3.70
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3.90
4.20

SPECIAL
IGLE D'AUTOMNE 

par minot de 56 livres
B. Ste-Rosalie Jonction 
tes en jute, 15 sous

ssortiment com- 
ns et semi-bal- 
roues et acces- 
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le jour même

, sac de 100  ............  11.15
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POUR MACHINE A
SERTISSER

Voyez ou écrivez à

La Fonderie St-Anselme Liée
St-Anselme Sta. Que. 

ou
30-32 rue Dalhousie Québec

Circulaires illustrées et prix sur
demande

Conditions de paiement faciles si 
désirées.

GROS SEL
Il faut se procurer du gros sel dès main­

tenant où de fortes quantités arrivent 
d outre-mer. Ceux qui désirent s’en pro- 
curer, trouveraient leur profit à placer 
maintenant leurs commandes: il y a avan­
tage d'agir ainsi parce que les prix sont 
actuellement très bas et grâce au groupe­
ment des commandes, les cultivateurs 
peuvent bénéficier de frais de transport et 
de manutentions moins élevée.

HUILES ET GAZOLINE
Lee cultivateurs ont besoin de gasoline 

et de pétrole pour leurs machines agri-

Le 
iON

coles; il leur faut également des huiles 
appropriées pour la préservation du mé- 
canisme telles les huiles à cylindres à 
vapeur, à séparateur à vapeur, à engin 
à gasoline, à moteur de l’huile à tracteur, 
de l’huile à transmission, de l’huile à 
harnais, également de la graisse à essieux 
et de la graisse à godet.

BROCHE A CLOTURE
La saison est propice pour se procurer 

de la broche à clôture de première qualité 
Les cultivateurs feraient bien de choisir 
celle qui résiste à l’acidité et à l’humidité; 
les broches tressées sont les plus recom­
mandées pour les clôtures.

Les maladies fongeuses et les insectes 
rongeurs sont la source des dommages 
faits aux patates et légumes. La récolte 
doit, pour obtenir un rendement maxi- 
mum, être protégée contre ces dommages. 
N’oubliez pas qu’un feuillage nain ou 
endommagé Vous rapportera une récolte 
médiocre.

Bon arrosage bonne récolte.
Pour bien le faire il vous faut un produit 

parfait. La bouillie bordelaise empois­
sonnée est une combinaison d’un insec- 
ticide et d’un fongicide pouvant tout à 
la fois contrôler les insectes et les maladies 
fongeuses. Pour arrosage ou saupoudrage, 
c’est bien le produit idéal.

L’on devrait arroser tous les 10 ou 
16 jours jusqu’à ce que les patates ou lee 
légumes soient mûrs pour obtenir des 
produits de qualité supérieure.

TOLE GALVANISÉE

Les cultivateurs peuvent choisir, pour 
les couvertures de maisons, granges, dé- 
pendances ainsi que pour les ouvrages, 
divers de fantaisie, divers modèles de 
tôle galvanisée, unie ou ondulée. Ils fe­
raient bien de n’acheter aucun modèle 
sans être assurés de la qualité de h mar­
chandise.

Dans les fromageries et beurreries, la 
tôle à lambris est recommandée pour les 
plafonds et murs; cette tôle est d’un fini 
moderne qui ne se difforme pas une fois 
posée et dont les jointe ne se séparent 
jamais; elle se pose facilement par dessus 
le plâtre dee murs ou des plafonds, sans 
qu’il soit nécessaire d’enlever le vieux 
plâtre et elle offre une protection toute 
spéciale contre l’incendie.

PAPIER A COUVERTURE

Pour les couvertures, rien de plus re­
commandable que des papiers caoutchou­
tés et à surface minérale, qui garantissent 
une toiture durable. Les cultivateurs se­
raient bien de s’en servir, s’ils ont l’in­
tention de renouveler la toiture de leur 
maison, de leur grange et de leurs dé­
pendances.

Les propriétaires de beurreries et de 
fromageries peuvent se procurer des pa­
piers a lambris très résistants, spéciale­
ment fabriqués dans ce but.

PEINTURES

Il en est des peintures, comme des hui­
les. Il y en a une espèce qui convient tout 
particulièrement au travail à être exé­
cuté. Or le cultivateur doit choisir la 
peinture qui lui est destinée aux murs 
intérieurs de la maison, ou à l’extérieur, 
ou aux granges et dépendances ou aux 
instruments aratoires.

Devant l’embarras du choix, il est bon 
de prendre les avis et les recommandations 
d’une maison connue qui puisse fournir 
des produits de première qualité.

pour assurer 

cent polira

DE QUÉBEC

Faites bénéficier vos chevaux des bons effets du Baume 
Caustique Gombault. Ne confondez pas cette admirable 
préparation avec lee remèdes ordinaires dont la proportion 
de valeur médicinale est infime.

Le Baume Gombault est composé d’huile d'une forte 
valeur pénétrante, absorbante et guérissante. Il est importé 
de France. Vous constaterez qu’il est de quatre fois supér­
ieur aux médicaments ordinaires. Il remplace le feu et le 
cautère et donne les mêmes résultats sans laisser de 
flétrissure ou de cicatrice. Abeolument sans danger il est le 
meilleur marché par suite de sa qualité supérieure comme 
agent guérisseur.

Une piastre cinquante chez les pharmaciens ou à nos 
bureaux, d’où nous expédierons le produit sur reception 
de cette somme. Un livret traitant des maladies des 
chevaux accompagne chaque bouteille. Ce livret sera aussi 
envoyé à votre adresse si vous en faites la demande.

Bon pour le traitement, chez l’homme d’entorse, de 
contusions, de maux de gorge, etc. Il fait disparaître le 
mal, en détruisant la cause même.

LAWRENCE-WILLIAMS COMPANY, TORONTO, ONT.
Seuls dépositaires pour le Canada. 13F.

d’une suite de journées pluvieuses et bru-1 
meuses, que la première récolte montre 
une tendance "toute particulière à te pro­
duction de te graine.

Relativement à l’expectative de te 8n24"1288488,—.ftrands tsniappot. 

indtquentqûe cette legumineuse a très 
bien résisté aux gelés de l’hiver dernier et 
que’ l’apparence générale du rendement 
est très, bonne. : _____ __________ --- ...r. . INSECTICIDES ) . -

S et DIVERS
Ivanisé, pesan-
vres au carré.. $7.75 le carré, 
inturé, pesan-
vres au carré.. 5.85 k carré 
mtréal.
J DE PIERRE BOSSELEE 
m, imitation de pierre, mesure 

et demande 37 feuilles au 
prix sont lee suivante: 
vanisé, pesan-
Tes au carré... $7.75 le carré 
inturé, pesan- 
vres au carré. . 5.85 k carré
ontréal. I
ntréal.

1ER A COUVERTURE” 
arque “Fédérée”

IX côtés caoutchoutés) -
.................. 82.00 le rouleau 
..................... 2.35 “ 
...................... 2.75 “ ; .S
Marque “CC”

: côtés caoutchoutés) J. 
................... 81 85 te rouleau.
..................  1.65 “
-................. 2.05
Marque “Mika” se
utchouté, 1 côté surf-minéral ■ 
........... "Ise moulemu-pe

2.35 “ . a
entrepôts

59 45
 s

SECTION DES ACHATS. $‘
—== = ---------------------

< BLÉ ET FARINE f C9
Après quelques légères variations de 

hausse et de baisse, au cours de te semaine, 
les prix du blé sont restés les mêmes. Les 
transactions du blé ont été plut ôt limitées.

Les prix de la farine sont tes memes com- 
mo suit:

1ère patente... .......... ....... $9.30 le baril
ième patente........ ........ ... 8.80“ “
Forte à .boulanger..___- 860.5. "—

ENGRAIS ALIMENTAIRES 

la demande pour les engrais alimentai- 
res est très active. Plusieurs moulins sont 
obligés de refuser" des ventes par te rareté 
des engrais, tels que son, gru rouge et gru 
blanc. Les prix n’ont pas changés. ■

Son...... .......................... 828.26 te tonne
Gru rouge......... ............ 30.25 “ “
Gru blanc___________ 36.25 “ “

COO PÉ R ATIV E FÉDÉRÉE I
L FOURNIT LES COMMENTAIRES SUIVANTS SUR LE MARCHÉ

CRILORES DE DL*
Les éleveurs ont recours aux criblures 

de blé pour remplacer 1e son et le gru, dont : 
ils ne peuvent pas avoir toute te quantité 
dont ils auraient besoin. Rien ne saurait : 
surpasser les criblures pour l'alimentation 1 
du bétail. Il faut cependant insister sur 
te qualité des criblures si l’on veut obtenir , 
un résultat satisfaisant. Les prix se main- • 
tiennent.

FOIN ET PAILLE

Il ne s’est produit aucun changement 
de prix sur le marché du foin et de là paille. 
L’apparence de la récolte est bonne en 
général, 1a qualité du foin étant excellente.

Les prix demandés pour te semaine ont 
été comme suit:

No 2 de mil se vendant à 814.001a tonne
No 3 de mil se vendant de 19.56 à 

$10.50 te tonne. Foin de trèfle mélangé 
813.50 te tonne à bord des chars à Mont- 
real. ____

EXPLOSIFS

L’usage des explosifs pour l’enlèvement 
des souches, des pierres des champs ainsi 
que pour assécher les maraisou les parties 
basses de terrain se répand de plus en phis. 
Les cultivateurs font une économie de 
temps et d’argent.

ENGRAIS CHIMIQUES

Les marchands de gros nous rappor­
tent qu’à part quelques ventes d’acides 
phosphoriques, de scories basiques et 
d’engrais composés pour épandage sur 
les vieilles prairies ou pour application 
sur les champs de blé d’automne qui seront 
ensemencés le mois prochain dans la 
province d’Ontario, il se fait peu de tran­
sactions sur les marchés domestiques.

Les prix sont à peu près les mêmes que 
le printemps dernier. L’entente conclue 
dernièrement entre les propriétaires de 
mines dé" potasse d’Alsace-Lorraine et 
d’Allemagne aura probablement une cer­
taine influence sur les prix des sels po­
tassiques importés .au Canada.

A New-York, le ton du marché des 
engrais potassiques, livrables à l’automne 
est très ferme.

ALSIKE ET TRÈFLE

La récolte de graine d’alsike en pers­
pective dans le Québec et tout spéciale­
ment dans les environs de Montréal, est, 
nous rapporte-t-on, supérieure à toute 
autre récolte du même genre pour te 
même période. Certaines autorités es­
timent que te production du trèfle d’al- 
sike dans l’Ontario, cette année, aura 
un approximatif de 200,000 minots, soit 
à peu près 40,000 minots de plus qu’en 
1924 et 50,000 minots de moins qu’en 
1923.

Lee inspecteurs de te Division dee 
Semences du Québec et l’Ontario nous 
informent qu’une bonne proportion des 
champs gardés pour te production de la 
graine et infestée de certaines mauvai­
ses herbes n’ont pas encore été nettoyés 
totalement, et nous nous empressons de 
recommander aux agriculteurs désireux 
de mettre sur le marché une graine de 
première qualité, de voir à expurger leurs 
champs le plus tôt possible.

Trèfle rouge.—Les rapporte de te partie 
sud-ouest de l'Ontario indiquent que le 
trèfle rouge dont te croissance était à peu 
près dans le même état que le trèfle d’al- 

* sike, il y a un mois, a tellement profité
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Institut agricole d’Oka, La Trappe, P. Q.

Nouveaux laboratoires ouverts en septembre prochain

La science joue un rôle important dans l’agriculture. C’est là un fait que personne ne peut nier, et l’un des moyens 
les plus prompts et les plus assurés pour améliorer notre agriculture et la rendre plus payante, c’est d’instruire le culti­
vateur. Aussi les jeunes gens ne devraient pas hésiter à consacrer, soit 4 ans, soit 2 ans, à étudier lès questions agricoles; 
les résultats qu’ils obtiendraient plus tard sur leur ferme compenseraient largement les quelques sacrifices de temps et 
d’argent que leurs études agricoles leur auront demandés.

LE PROGRAMME DES ETUDES A L’INSTITUT AGRICOLE D’OKA

répondra largement à leurs désirs. Il comprend deux cours distincts: l’un de quatre ans, dit “scientifique”, et conduisant 
au degré de bachelier eh Sciences Agricoles (B.S.A.); l’autre de deux ans, dit “Cours moyen”, destiné tout spécialement 
aux jeunes fils de cultivateurs.

L’ENSEIGNEMENT est: lo à la fois théorique et pratique. Les étables, les poulaillers, les vergers, le potager 
de l’Institut fournissent ample matière au développement du côté pratique de l’enseignement. De plus, les nouveaux 
laboratoires parfaitement outillés qui seront aménagés dès la prochaine rentrée de septembre, permettront de donner aux 
élèves des deux cours un enseignement complet en chimie, physique agricole, physique des sols, bactériologie,, botanique, 
maladies des plantes, etc.

2o Cet enseignement est gratuit pour tous les élèves de la province.

CONDITIONS D’ADMISSION.—Au cours scientifique, avoir 18 ans, et débourser pour la pension, $53.50 à la 
rentrée de septembre, plus $25 en janvier. Au cours moyen, avoir au moins 15 ans, et débourser $48.50 à la rentrée de 
septembre, et $25 en janvier suivant.

RENTRÉE DES CLASSES.—La rentrée des élèves du Cours Moyen est fixée au 3 septembre.

Pour les nouveaux élèves du cours scientifique, la rentrée aura lieu le 14 septembre, et le 16 septembre pour 
les anciens. * -

Pour détails complémentaires et prospectus complet de l’Institut, s’adresser au

27


